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L A journée s'annonce très llelle, 
ce lundi 17 décembre 1979, da115 

le village de Caraman, prës de Tou· 
lause. Cest d'ailleurs &OU\l:t\1 le cas, 
dal)S la région, à r-etœ époque de r n· 
J1(!e. Attendant le mol'ncnt d.: re èWJI r 
les saUeo� de classe, les !!lèves du C bavardent 

Contrairement aux autres lundis, on 
ne perle pas des balades de la veille ou 
d randonn · s dans la rnont11gne 
Noire, ni m me des rituels matche. de 
rugby du petit écran. Non, le sujet de 
pr�ue tout� les discussions, c'est.. 
Ark1ne, la fu.séf! euror*nne dont le pre­
rn�· .:�ernr•lllrre devait èuc lan.:.! d�ux fours plus tbl. D'où ? Depuis la bliS<: de lan( ment du Centre tlor.al d'étude 
spatiales, en Guyane française, sur le 
continent sud-américain. Et ce qui est 
commenté, ce matin c'est la retrans· 
mission de cet événement par la télêvi· 
sion française (via le s atellite 
Symphonie). 

Les plus volubiles son� sans doute, 
les élèves de troisième : leur professeur 
de sclûnc&:S fill)lliTques, t-\. Lambert, est 
un • (l.lt.siotlné d'e,�pece • et. JI y a deux 

BuUetm p6nodique g11luil 

semaines, il les a emmené visiter le Cen· 
tre spatial de Toulouse, dont ils sont 
presque voisins. 

Aussi, aujourd'hui, sont-Ils bien déci· 
dés à ra.�O hr d ·sie début du cours. Le 
professeur s'y anend d'ailleurs : les 
élb-es voient tellement commenté, 
dans la matinée de samedi, ce qui allait 
se passer qu •Tqu� h ures plus llud que 
• l'assaut • de ce rMtln étAit inévitable. 
Et en prévision de ce qui va suivre, il 
s'est documenté sur le sujet, M. Lam· 
bert. 

Effectivement, les questions nom· 
breuses se succèdent : 
A quo/ sen•lm t\rla11e ? EsUI ural 

qu'el/ permettra d' \'f'l rer les pit! 
ncl 'S d11 !J')lëme SOlaire ? {)e tiiJ 1· 
mnu:ritiUX 1?5L-clle (,�/le ? Quel est son 
prix ? Comm nt explique /·on l'Incl· 
dent de samedi ? PouJTa·l elle <!nl/'Of'· 
ter des cosmoni!utes ? .. 

Le professeur souritfaœ à tant d'en· 
thouslusme mais pense qu'ure mi se en 
ordre de ces idées s'impose. Décidant alo"' de laisser de côté ce qui était prévu 
pour la rnm ll�'t!. il déclare ; • El si nous 
rcprenio tOIJl. depuis le début ? •. 

Ra1�s. les élèo. ac eptt:ont. 

ESPACE INFORMATION N'" 11- AVRILIU80- 1 



c�ur .4riun� 

Le. rrnfes.-;eur : 
Une fusée, qu'est·cc que c'esl ? 
P ur s'éloigner de la surface terrestre. I'H mme a �u<!<:t,>Ssl\'ement in\ utè le 

�lion et l'aVIOn. />\ais ces appare1is ont 
be5oin d'air pour fonctlon�t. Orcet air 
n'est pré�nt que sur une mlnc� épais 
.:��•ur autour dt• 1ft 1 f:rre. disons une cen 
t11in!! de kilomètres (altitude que les 
ll\1ans et les !tallons sont d'ailleurs bien 
incapclbles d'atteindre !). Au<lei.7!, c'est 
M1il presque le vide. En bsenœ d'air. 
1.111 .mon ne saum1t voler ; sur quoi 5e!l 

ole. pr ndraient•clles 11ppu1 ? Où 
trou,ernlt Il I"OX}'gffie pour ohmemer 
sc molcms jl 

Pow nll�r lu• loin, IKltll ailer • pl 
haut •• r ur quiller Je ,..,lslnog Je la 
T N> t', pour e. plorerle système sol.'lir .Il 
fdlll rn lilgoner autre chose : d'où l'idée 
du mot�lll'f\l$c!e. 

Ollelles :sont Sc! particularlt.;,. ? r Il!' 
rnli•relll('nt :Il empone tout ce qu e t 
n.l.:E's ore à so11 fonctiomw.r nt lie 
combu uble 1'111lls au si 1� sub:>tmrce 
o ydant • pour brui er ce combustible), 
1.);>�11< èn'k!ment · 11 est capable - seul 
- d'as�urer led p!acernent de 1 ngin 
1rquel1l t lixé Co>n1ment ? 

elrn un prlncrpe (dit d. raction et de 
Llo rèa�tlon) qui peut eue lllusllé ru: la 
·u� 1:111 SUIVdllt • Imaginons une plat 
f•Jr n 1e mobll • suS<:cp�ble de rouler sans 
fruttenwnl sur des rai sur laquell est 
111 ·tau,;e une personne t na11t une 
gr.l�l: pi ne à la mllin. Si cette per· 
�nne lance cette p rre. \�rs 1 avant et 

wllëlrm<>nt ;,ux mrls,la plllte·forqll! se 
,lp�1Cl'ra , rs 1 11rri' re : l'acUon qiJI a 

(hlllll • ill "'''sse à la rrc cny ndre 
une rêactlon t'gale el de stlls opposé 
tl · ph��id ns diS<! nt qu'li y a con seNa· 
tlon de la quantlled� tnOtr..,ment cxpoi· 
1111�· 1 r lt• pr hol "�'"� 111te ). 
Ct' 1 1111 • re ul • cl<> mèro nr.tur <lU • 
�vhol uri fusil IOISCJUÏI éj tc une b.1ll OU 
1� t<'vnrktuct de<; i1rtliniers (uultsê pour 
1 ��� ..age des l'!'l:>uses) qui � met à 
1 Utni!rlnr>qu't l l!je<::ll' feau. 

Installons un lou plusleur� 
r• leur 1�). lm�toom nt !.<!lon ce prin 
Cil"'• ICI l;>ase d un orunde structure 
11 'UJIJique 'on "'' n pr><enr;-e dune 
fil�� Cuull'l'W"nl olotenir r \oWll n 
d un gai pour créer le mouvement (on 
dol plutôt la propul,ion) ? 

[n faisant brûler un combustible.les 
9.11 Jt1. qê� < IOn! êiiUCUéS â grdtode 
'iles p!lr t'IJOtermétll ore d'une tuyère. 
$don k!s " , If" ombustible peut l!lle 
oolu.J•· i !JI d roudr e) ou fiquide. Dans 
, .. dPm1cr cas. lo t combusbon sera obte­
nu� en mc�anl en contact le combusti· 
ble liquide a\eC une autre substance 
h.Jlridt, oxydante. qu'on appelle le corn· 
bumnr 

, lontmif'l"f11elll il une opinion répan· dy'. ce mode de propulsron ne corn· 
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porte au 11 appui lrr 1011 an1 111 '\u 
cont' uc. c'est d�11� '" •ide qu� le h·:H: tionnement de la ru,.' 1:'>1 nl.l,illlilll. 

n lai en il�lror�<�lll qu··. 'l•'mplr ie 
géru!ral nwm If' onul e�gol P"'" désl· 
gner ces di\ .t!"""'s �uUst.-tn e.,..._, ''<'n1hu· 
rants et combustibles. capables Je fournir de l'énergie à une fusée. 

Les poemières fusées ont été mi•;es 
au point entre les deux gu 'IT<'S mon· 
dinles : elles Sf'f\'.:lienl â !".onder rdtfTliJ· 
sphère (d'ou leur' nom, fusées sondes) 
Elles ont été aonéliorée5 el, à la fin de ia 
Seconde Guerre mondiale, elles de vien· 

nenl capables d'e,plooer l'atmosphèr<' 
jusqu'à des altitudt·s rh•rns. En 1957, 
sont çonslr uites, en U11ion sovietique el 
�ux f.l·lls (Jnis. de> fusées dotées de 
pe1fnrrndncec.; iKcrues : d'une part, 
cllt's sont cap;,bles de s'elever à plu 
5ieurs c:enldit1es dt� ldlomètres, cl'aulrf' parr, -- et c'('st là une not 1\.ecwté -lt.�ur 
puis!>dllCf> e!'l tf>lle qu'�lles ��uvent 
comnu:niquet. en fin df> course, �:ulfi­
samment d'ént�r�ie � un objel 1�our 
l'en1p(-�dH.�1 de rdmnher !-lUT le sol : 
c·e,t l'ilpparition des premiers satellites 
artificiels (cf. El, n° 7, p. 5 el n" 8, 
p. 5). 

1 � -----
1 . 1 1 

l.�llll.tm.•·ttc �k H'"IJ'Ii<ft..«''!.JC" (t•l4 :-rrr/o;,) d .-\•i,lnf'. At prr11!�·.·: 1 !.111, 1-•·Y�i([,•c.-..• � •Ti,!JC'\1111, Olllt' n1·ur rt ,.,, t"1tr hî._...,;t, ,,. , ; •:•mhi .tn 1:!'1 ···11r 1Pf;r,lo t;.,., �;n 1\ 



" partir de 1 o. ces rusées, qu'on 
appcll� eussi lanceurs (sous ntendu 
de Sllt lht ), connni53C:nl un dévè lop­
rement m1portllnl. Le Sbtclhtes, de 
plu en plu� nomhreU)C, font l'objet 
d'une utilisation cro ssante et lfès d1ver· 
51 fiée : recherche scientifique (astrono· 

- mltl, biolog1U. géod me, gc!opl1yslque, 
pklratlon d • planèt�. e l<:- ) , appllca· 

tions m lita ire� ou dvile5 (télé<:ommunl· 
culions, météorologie, observation de la 
Terre, navigation aérienne et maritime, 

-etc.). 
En résumé, une fusée est un engin 

gl{lont �ue : ll'S lus grandes mesu· 
rent plus de c 'Ill m.!tres de haul (la hau· 
ttur d'un lmmeublt de 35 étages 1) et 
leur poids. au dec lldge, peul varier de 
1 00 à 2 000 1 selo11 les modèles. La 
fu • pësc �m 1 00 ou 200 fols phJs 
que le tc lille qu'o!lle emporte. Propul· 
sé l"o-'r d puissants moteurs, t!llf! ne 
rond1onnc que quelqu� minutes (envi· 
ron un · •Juhllllil' ), 1 u:mp d'luf1 •ner 
le >dlcillte à l'oltiluJe \ ufue (d 200 il 
800 krn, selon les cas) et dè le libérer 
avec suffisamment de vitesse. Son tra· 
vail terminé, elle r t mbe en portie sur 
Terre (ou dans les océans) : une fusée 
ne peut donc servir qu'une seule fois. 

Et maintenant, si nous revenions un 
peu à Ariane ? Quelles sont vos ques· 
l1ons? 

Question : Qui a constru/1 
Ariane ? El pourquoi ? 

Réponse :Ariane est une fusée euro­
pétnne, c'est-à di1e que sa construction 
a -, d dd6è ct financée p;r les gouver· 
n�rn •nt! Ui!s diA pays qul ont voulu unir 
1 urs d ons cl leurs m _ns d ns le 
dqm/1 ne de IIJ re<:herche patlale en 
créant I'N ence spatiale européenne 
(cf. encadre. f'· 4). Et ce sont plus de 
soi.\ante firmes industrielles euro· 
péennes qui ont porticipé à sa réalisa· 
lion, wus la responsabilité du Centre 
nalional d'études spatiale� 

D.ms quel but ? Nlrt qu..- 1 Europe 
pul5!>1!. elle m!ml!, lance• SC'� propre 
satclhh:s ( 1 ':'� LM� \'0' plusd'unevmg· 
tah1t: J"k' " 1 !M)). l>c: plus, elit espère 
bren •n \oendr quelq�r••s l'tl'\plaireJ. à 
1 �t'élll er ( r,.rès autant pe�1 !la 

_ meme p.!node) :e Jl'i renrhaitl'opérn· 
Iron 1: onorroquemem • rcmable •. 

Qucsrion : Comm<'nl se déroule 
un /;Hrcemenl ? 

1 .pons<: : La quasi 1 taillé des mil· 
liersd'ël�ments qui c0111posent la fusée 
sont con�lr_uils cl essayés en Europe. 
Tous ces elernenl' �ù�l ensuite ache ml· 
nés vers un vas tc hall d'a mbl.lg de 
1 Aert>Sp.tlldlc, l1• SIL (Sile d l ntégmll n 
des !011 t;IJIS), COfiSiolth illiX ,..\Uit: I)J( prh dl J)nns. L-an:hilede industriel pr; .-t;d- ulm, il l'b$S('mblage (ou Integra­
tl 1) d • la fl»ée 

lt lanaur .� rianr 

<!rAlla /d /lnd� I!J78 ·(.triqu.'>t!TI Eui•:JI _/ 11' •••t/<>J.I•mlllfUfflt<rprlto'WO'Umilo'fl 
1J1.•<<. "" /o ldblr � l�11crm.:nt tl.>n.> LJ lwt d< nl<miO!I•' (ti.J•""' IUMflllm!lngcl.l-"1o mo'mcs 

r jions it'fNil dJo J C' htrtllh ... nJtJf'lf • trun n•'! . . ':1 �� mtlltJitt ,lu tan, d4f. 

On effectue de Uès nombreU)C essals 
sur l'ensemble de ces Béments !ISsem· 
blés, puts la fusée st démontée 
(3 étage ' case a êquipo:m nts t!l 
coiff 1: L'ensembl �gagne Le 1-l<tvre, por pénl,.he. ptd5 prend, à b rJ d'un cargo, la dir-=ctlon de ta Gu>'��" len,;ron d' jour.� de tm rsée). SOn arrivét " lte 
<.1 • lanœment marque prauqu�rnent le 
d�ol de !;, carnpo ne de lan�ement 
(<:(. C!JI dn!. p. 8). 

Pill ex rnplc. pour le premier lance­
men! c.f Ari�ne (dil L·O 1 ). elle a corn· mcncë h: 1" octr;�bre 1979 pc.IJI une 
durée pn:'Yile de 56 jOUis ouvmblt.� • 

11 rn<:t en pl.s e ''-'-� trois &ges lo1 a 
Il êo.Juipements.le satdlrœ.JtJ <:olffe et on 
procf:tle o dl\>er..el. 'nii: uons 

1 veilk: du lancement 27 h 30 mn 
bVllnl ID mise à f U,llébut<! 1<1 hrQnOII)· 
gie de lancement durant ldquelle les 
rê5cr\"oin. des uQis t! • �� remplis 
e11 er�ol'l Le mptc à '�oours 1011 
chant" '10111 •rrn.·. i ·s motc·llrs !oOntdlht• 
rrnis N ID lus. u.!coll" ... 

Qu • 1 ; Ou.�/ • 1 son pl)irl! uu 
dé ufla!JC? 

l?.!ton;,e Au m r rrent du déc l��g , Ari ne pbe un �u l" lus de 208 lor111es 
dont !'lrès de 1117 l nil de sul>stan<:L'S 
galèu!rl! ou hquidcs (1 ). 20 tonnes de 
stru<:tur� mèliliiiQioi!S et 1 ,6 tonne 
pour ce qui sera sat Ul� ( e qu'on ,Pf.ldle �� charge 11tilel. e qui donn • si 1 n conrlcll·lc 1· � JlfJur' ·1111111•. • r lliJJJ)Oil �1 fiiiiSl»� IOIIli<! :1 \,lill cU 
plus de ' et mou1s da 1 1\ulrt:-
m ni dit, 5I la lu5ê pesa1t kg au 

dt'collllge. elle meura 1 sur orbll une 
masse fnférieun: a 1 0 g en bnilant 
900 g d't'fgols 1 

Il peul -,re lntére55anl de comparer 
<:1$ hlfh s 11'/eC ceux olll!5pondllnt 
eùX vions commet -laux moder • 
1 oncordele Alrbu . Boeing,.�) : ,, 
mu) •nne. ur masse bu déçolklge se 
slttre nue 100 t 200 1- Pur e ·mpl• 
l'Airbus A 00 pèse 165 t u décol· la e : 30 'f f!<•ur le �llrhurnnl, 58 �. 
por 11 la 511 u ture t:l 12 % pour le frël el 
les ''UV" .urs (ki ch�rue utile) Dans 1 
t-,<1� du 13ocmg·7 7, ��maSSe! 111dXi111<llt: 
au t.f<:<_oll.,ge L-..1. supéneu à 

Pour a11acher au Y.ll ses deux cenl.$ et 
qu hjueo IC•n s. Anane.e51 êq tpêc. a 
sa · de 'l'-"' tn puissant 1110 <'llrs rlév •loppanl chAcun �me pou� supé· 
ri 1re Il 60 tonne:. force. soit pr · de 250 tf uu total... Pour lcptcndu: la com­
pa<arson 11 c 1 s avions o1 mj>O· 
l'ill OS lnd o qtrons qu'Ils po.� .,, se un 
1�::> Cil>, 2. 3 ou 4 111011•ur:. d'un\' poub· 
,... • unilllfr Ollll"' 1 • entre 1 li �tl 2() tl 
(p If ·�\'II11Jit:, 4 ), S J7 � JX)Uf 
C<lrll:tlld • 2 fois 20 tl pour "-lrbu 
A JùQ,.,t J. 

('�til<' m P"l!� J 

1 �� Au 18!. 6 1 II<WQilh � , .. _,., tl W"'•·�tfU •u 
ttlft 1 •• lfj(•lll�l ftoo�U '-"'''�' !llf•U Wi fhlfOII� m.tt\1 t U'U lttl .;elU & ltlllli!••�t:Wll .. hVf\it IU-t4"' flÔ!! Jlf'l •• ttl �(,tl ri j tl,ll'flf' Ulil•t> .. fldUI t•llt\.1 ti6el 
WOof,. J� ill tit .. ft1tlt•ll• 1 "" tü•r .. l)ft d •tl;fll.e CIO t•'-•SI�tnttt .. Vf'ft• L Ôl' 
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Historique du programme 
Efl Il'/ rr� i\ /'rlfmr_ 'f J/ial arn.•tr '1(11 11 Vlt'o'rf•/11� d1.1ro1n/ 

lt dn•>i•·• /<157 rl/9.')8. 1� 9""'"""'''' 111 {rnrrç l•d.'cld Je 
(""'f'l. c•ll}tlfHlfC'r 19.59, lt' · •mitt.: d��� :clh"lt"ll,"'\!'f 1U.'Jf a1•t"C 
pow mission de prnfXJ.<K'r II'W pof1l1que "f'dli.J/c narionale. 

Rapldemrnl la n�ce.<isilé de ccorcionn�l /r.i efforts au nltii'ciU ,.llftJiér.n i1rfk"1"·l l l : rl� .. /1 · 5c ht.'tHJl'tt: les pre­mraf"s n!uttl!'ll<li 1j lït.kf' d une (.<l'1f'�U,lton c.ww en ne pour frl11de d� rf!Sp/1 C (OfllrTWIIre d fVt•ndre (OUII•'• 
L" ?9 mnrs 1962, seri dill' (..Vkmagnc. u51�nllt•, &lgl· 

que. f•,onrl', 110111• P�H�fJ.r-.. f '!l•lllmP /n/J !i" nt f•t 
<'"Ill •nffotr •tuf t�c re CECU:...' I(.YIItc cvl<•t>'<'fl />JIIr /oJ 
rrm<truclirlll d lancl'(lr.s <l'�un•riS <pall ux, eu ongl I'U)()J conremr' �.• lu<•�Jtmrru p.orl,llli.JII'W'Irl n rie l11nceurs. 

L� /4 juin 1962. dL< etal!l (k mr'lllm c<<''!plJ li\U.<lrlllll'. 
.JIX/t', en plus. 1� O..nemMk, 1 'E."f'iJ')fiiJ, 1,1 11�dc ct la Sul !>Se) l!lflenlla "'"'''nU qu <:té •/eCEJ\S (C�nlt •ur fliett pour 
lu 1 hele he Spotli.rlc. rn ;mglnl!l ESRO) eilat ; de COI1CCI.'.;Jfr 
d�Sdlollr/ 

En /967. 1a situa/ion e5f.la suivante :une (usée e.r.pértmen· li!/ Europa 1. e1L en rollf'l d'l'.'i.<.ll • .  Snn {'ll'mlcn't.1ql! I!Sl /Xl· loltl'llrl""· le s rmd (t.1nçai< ci IP lrols1 ·m• olllt·m�nd. 11 e.'fl dliff•kl de dOler Ir lanceur. f"l d ·1 •1U d/OfS EuroP4 Il, d'un 
qualrliimcéliJgo! ri pouJ1 • (mOli'W d,• péric c) J/ill de lw pt·r· mrwr J., J'tdCCf defluL< liuwmr sur • lm<' géo�ùon· na&t' • des sat litt� d<!! 200 kg (4Jf'ô' S!Jmp!J mtc) 

L'dnnC� <UIL'dllli', des étrtd \ •Ill en/t�ptfS Il rr.tiiC� �llf un t't.lgt! li 1:1!/l>b �ec/urlqueJ /mOl 1.113 à lw ut pti!SSIC'rt) qui fX ur mlf èoll$liwu le d"alèm èmge d'une /r�t.ure. (u...;e 
Europo Ill 

Mals le CECLES .sc heurte .i de nombreOLses difficulri s lee li· 
nlqii<'.S el financières : les essais d 'Europa 1 SOli! trè" clé ce 
roant el. !.: 5 fl<'<'t!m/lrc /U7 1, le J"f!flllld l<lnt' 111 Ewr101 Il .ylie>� t'fi t'<ll. L te�r�lonç au ..-ln <1 o1gnnlsm ·s ��.�,.,. f\'<!llS de 1 h<•rche S('atlalr sorot de ('lus �n plus,.,,,.,. : �" 
m 1s 1972, 1'1\/lemagrre 1duw d'I'IIIN{;II< nrlrr. le I"'!J'ilflllnt• 
[urv Ill. En Frallt.'C. 011 dudlc 1111 Ûlll>p..t //1/taUumtl./>111'1 
ce 'l' 11 .<llt(ipdé ur1 /ancew de :r g.inët�rlcm de. S!Jbo>l.ilutlml 
Il JS). 

L'annee 1972 vo1t l'a{(rontemcnr de deu< conccp<ions 
tJtl{<t�dll� JKIW f'urr ('tif ft\llrlffliiCJtlr Qlll 5011hd#lf' tlC fh 
turr 1<·1/clft cl• '"''�';'•'llvll t•cc /,·>fMI,IJrl" (llo/,rmult:fll 
pHU S(Mt: 1/liJ) 011 tf. "Umlt 111 d t t'lfnll •_UrrJJ-tff!fl t'Ir Jn,ltiêfe 
de I111Weur, pour f';wrre. Jlilf la r,.mce ,..•ltlll laqudl� 1 'Euro,.: d .-�Il d'a ri cl et '' rrn lo�nc�ut towu 

C rirr rot t•J"/t''" .snnt lr.lll71C'<II'i! :> a Bnu ·lks. le 
20 rJè«mbre 1 972.1111· ,,u�d'un ..:rmltlfl' lo/'olrrt.(ttO: •de 1� t•rrJat·•tcl! '{JJI/,olr '111\'li''t!mt�l SEJ. La Il'< o/uli<lll .uftJt> 
Ire cmnroot�. entre autrn1 

- loJ t.n:'-r//t)f'l. Si �S5rNc. ât'�Hlt 1974, d'unt• 1)1'11((' pa· 
tlale <Wt'ttiCIIf1< sc -.,t-.. w uanl au CERS cl au cl ('L� , 

-- /',tf>andon du projet Europa Il! er l 'examen du prqjel lnii>Çais L 3 S: 
- l'ncronl pour œillî.-.er le pr�1r.c:t111111t� Sparclah. 

l.a dt!d.t;ion d'enlleJII,.,Idrt•lr•rfL;&"' ltlf1f'\nlCI11 d'un ldl1 t•ur 
lourd (L ] S rd1itpti.q,:o 1\tL,neJ r$1 t'nJJj/rt"'. e pdl le!' mitll."-ttt·s 
Ife la t. ë. à tlrll\o'/1 Ir 31 )ullitl 197:1. ( •'If<' <1.11•' fl<itlojue 
llfl lllflffltWI tJ,.n<C ln f'.,J,tfqtt\.' '>f1r1#i.llt t ' l lft\(èt"fH h' t 1 ''' � a/flm1r '-tl t 1/t)nfl• ll'tt�tJicr �••"t•tJTf"ll;l•* lllt 'k .. l 't!thfttlltx t:JJ cc 
dorrMfllt' ""la nu..: sur •re. floJf 5<'., PNJ"C� mnyctl'l, de 
<ardllr 1.1� !1'•11111� '"""'"-

Dix 1"!1� (n·u. du Cf/l'il (Mftidf"' 111 au f�'O!J'·'mmc 
Atiane : tl<•fl{ d'F.IIffi! •'UX ->-VIl ,,.:s mutudh•mt'llll"''fn ùfT,HJ· ycmcnt (ttiiW i'IJ CllflllC'HI ,..,, tltiu•mbrc 1913). le R,.,v,:lmle­Urol . )J assocw•r r le l>f,11 d'un accord bil,,r irJI Srcl,..; ,,. 13 ck rmhrc l"·. · • '•"' /11 rrn11�e. � 

A1 <t (ff!lle!' etc œt <111811!}• m�nL 1 fMrllclfMnls 'cn!7ngcnr n MU 'l"··n<irz Ill (.Vo•;nl<·t.· JVIM� Juprr'!}tdmm.! :li:do'L ... ItJ[> J"'i!IIWJU rllliilnr�"r (// r '"fi(Orrdm rJurlrrt·o�<alscn ool a/ln di' rjrm//11•'1 k llfllCo!Ut. d� 1J tr.Jrt�l ses 1 rfO<man ·� d • rm1ln! 
au poltrl /.:1 proo!.fw,· d� idiiCefiiMI. le.). Il! conlliml au 'ES. r.rr/dnrsrnenruiNlitl (r<onçotl dl! m.•chcrclte .•p;Jlfll/e qtll 
•• amrmr . UP {OntliOIIIh" ··n 1962.1� nqpon UlJIIll! r«hnl· 
'lOI!. fln�tncl rr d admlnl.'\lt li't't! dt! ltt ;'hn� de ci•-t�f,·tf"Pi,!· 
mUJt. l/M qu/pe d'une ceJUo�lne de p.: nnn (ruwlli!� A ét!fiJ (Es.,onM). � a[(ecli.z il cdle r&/1 

1 '5 """"'"'brr 191/,l<f'l"""'dano:rwf:olft>pl II(F·t Ils r'ld.\!idu· 
cl�'' 1t. l.tt�;,,!I11'U.• :J't"tt.,JI� ld p.11ttlt'du tq'!ti'mtdt!!Jt UJ4 aJele /�IÇllll �Ill un,. lldt tp,r,,; tmp ro rt qui ttlll.JmJli JOn t.<l t.sbru 
C<l Üllte ,.,,Mii 1� yl.n du P"'tJ( '"'' (� 

A{Jilrtlrdu d,•f>ur de /981 ff•vrdlttMbrrterw• plra5C<.: ra· 
Honrol'll·• dr J-.•hKtl"'' r.tdc cntnmr•tcl.t(t..,rlc n tlulaflc ur, 
qui (cnJ - &!Il temps url(e- l'otl/• 1 d'un nOIIL'j!/nccarti. 

Dé9ageons les prtncipdlcs originalités du programme Ariane : 
• Sur le plan te�holq11e : l'rdèc Je di.fWI, $Ur f<>qurlle 't!f'OM '" ronc�ptlon ri'CIIfrlqlll'. . que pour rr.1/1 ' un 1�[)o gr�mm r/eltrn,;,ur. . 111 ll'lC\'tilr.ttfu�d déL!i5donll<'$. il 

., rr..<c"-'"''ln.• ,j'�llflllfl�r loures ll'S ('11115<5 de ma rel dti .i r .. c­qui.siliù!l dP tec:hnologi�.s nouvelles. 
1\ntt .sun {Vl'mier 1:1;1:;�. 1\riane }.CJ.J équlf .� du rnëme 

·"qmb/e prnpu/Ji/ que êuropd Ill. dé,�<ltesté rt s.:JIIsfa•sitnL 

(Suile en pt.'ge J) 



(Sui le de la page -1) 
Le deu.<time él.tge uJIJlsOOJ les mim_es t/!1015 (alors que le d�uxf�mt rla!Jfl d'Fillropd Ill dflJlliJ ew d®! d'une ptapul 
ston CIIJOie<:hnlque il h utepresslon. t«<anlquepratlqu.:m�tll 
lnCOtffiU� en Europcj). Pli! conlre. 1� ttblsl,jm él11ge :s.JJ de tiJsx: �t.xhnlqut ll b4S5l! pression. mats /a /Imitation di! /a 
masse· d'ergols A 8 t nmdra �t 1·� Ital/ott SiJ(IS !J ,mJ risque$. de d/rOf!f5lS r�hmh.:1 (rançafl.{!s en ce 
doml!lne. 

• 8ur le phoil cie rorollllbatloo 1 c'est A un Otp<•ntsme 
nnllf>tl 1 (/1! .NES) qu'est 'on{'tée la teSp:)rasabllit>! du pto­gr�ammc. Cene t/ëd51on tefVlld du so;q de la l'tnnc<:. qui do/1 (in.ara�l!rprb dcs 2/J di!S/r<J/s. d 'tnllîlrlserdlt«<rmenl lepto· 

)'.'1. 0.. pJ <.$, "" s'I!{TOtn! a1n:li d'i!mli!T/csdl/llculrés.inhéri!nl ' li t.:Julc gt:jlion d enttallsëc (les malheurs du CECU::S en llintolgn 111) 
Ntse en 13. ce par le aœs, et approuœe plll' un COnSt!ll 

ûtrtd�ur. l �nlslUk>n lndUSIJ'I Ile 1'\'fX'"' sur dnq contra<:· 
tanl!l ptlndpaux. Qualfe SOfll {ranÇJÙs : l'ktOSp.!tiale 
(.SN 5!, • '!rchit«te lndu.stricl • du P"?'J.mmm10 el rcsrons.�· 
ble de 1 IJ5SCmbl<�gr du lanœw;lo S.:.Cic!te·ew ennudcp/Uo 
pufsi0/1 (SEPJ. fe$/)l;"lSI!bll! des $!JS!èmes iJtC'flulslfs des tml5 
cil liN / '1\/r l/qtt/d.:, pout fa SltUCIUU du 1/1'1 /SIÎ!IIIe < age: /d 
� IIIIJ, TI'Sf>..!t\sDhle de /., c:t.�e .i équlp.:mull. · L" cirrql•iê.mc 
Ut t•('/qe : CTC'..A. . ur 1 wa/15(11/QII dr.s banc d. nirllm/ 

Chacun dcC' contractants (deprernkrnu'i!dU}SlJWHrailè 
dans /ïnduWf eut ·,.nne une piltllc de� t.l<Jt.:::S don t il a la 

lt /anc'tMf A riant 

teSPQnsab/11 : 1:11 accordatJKiescla�dt t'lfmtii!JilmeJtlde /973·ptlh"'l!J!fl4 ,-ourcltaqueci/1)1 panic/pa IlL 1/n moniMI dt llll!X!IIX indû>tril!ls au mu/ns èga/ ci WJ $ de 511 conlribul/(llt C'est /tt �le du • t ow l11duslid •. On� solxllnMine dl! 
firmes lndi1.srtfl!lles :10n1 IIS.�c'l<'iii� .i 111 pluue de ·�it>clo� menL CïiOfi!J; p.V'&c�mf.ill! , M813. ERNO. Dornfere1 M"'Npour t'AIIcntllf)IIC, P.tCil ct �� cJ rnur fa lklrJiqur. Rou�<III!J puw lt 0.1ttetnark. S.:rwr Ill Ot.'<d p. lill 1 E'.$MgnP, Mril�/la ct Sn/4· ViscOSd II<>Ur l'Ir / lt:. rokb:r PQ!JT. Ies Pilys·� MiiFCOII/. rer> 'dl]ll ej HSD ptJurle RtJ!Jilllfllf!-(/nl, t>/110 .:t Sa��nla po!.IT ln Suêllt>. Cnntrnues 1 ttt lcJ Suisse 

U! cotit çte d6veloppc:ment du ptogTIImme al alft'Tlé J 2 060 rn/lU fiS dt: (t.Jn • (i.'IIIX C•ltldi/IOfl$ él'tl0011tltj11.:1 d11 I./•J97J/, Outro lèS ilttymcnullt ns tt!sull.>nt de /eiiClltdloln duni< cllt,d priX. I '}l<llfi('(p.llli.Ue tllai!J�.�sll �n,an.:<l/' 1 t�létt l�dmlqu ello'n111cl doJtlS une llm/1� c/c <'0 " du cotlt IOMI. Iu1<idâ de ct! ntonldnl la f'rancP !f.VItrll/1 Sl'ul •la 
COIII)Ct1Mre r.l s dépctJ� 'tiPI� menwires UitllS IJJte /lflll/� de 15 ' du n1dtt1Mll ln/ritt/. 

L I!IJI/.5 p;>tttdpellt au P'Of!"iltnme rn A:mclion di! 1'/n�rél 
po/IUqtt• ( (ntiu!ilrfc/ qu't/s !J IMIII 'Ill (t'I IIOII p/ttS />1!/0t! /eur ""''"" tJ.tl/��1/11 lm r :(ltni'll" u 't:UES) L di!pcnse� tfllrllc' d� Jo tJiolM' d� ,1,1, luppr:nwnt som uppot�'d <1 61,117 % tW I.J fmllrc, (t.�J 12 {'m r /(.ollt<>qtte li 5 't. flitdct Bcll,fi/Ut; .Î 0,,5 '} fl:tl lt• 0.\llt'lll.Jtl., . 2 ), f'UI / f.."! 1\)lle, 1\ 1 .7' :l r r l'llllift•, ,; 2 wr 1 . 1�1!} /lit ' .i 2.� 7 . " l"' le 
(<, !Jolltlll IJ111, .l /, 1 p<a1 1·• !;u.,lr ;·t ,; 1.2 :1. 1 t /d 511 � 

(Suil<' dt• la l'age 3) 
Oucslion : Quanrl el c01umcnl st 

{d il 1.1 st'paril lioll du sale/lite ? 
f 'ponse : Ce q11'on demande à la 

fusée, c'e>t d'empoiler à l'altitude vou· 
lue le satellite et de le propulser avec 
une energie suffisante pour qu'il toume 
autour de la Terre : en une quinmine de 
minutes, elle consomme envi ron 
184,4 tonnes d'ergols (2) pour obtenir 

la vitesse souhaitée. Pour des raisons un 
peu longues à détailler ici (cf E.l, n° 7, 
p. 5). tous les lanceurs de sJiellites sont 
composés de plusieurs étages (3 1e plus 
sou\'ent) qui fonctionnent l'un aptès 
l'autre el sont décrochés lor;q11ïls ont 
servi (ce qui ai!ège à chaque fo1s ce qui 
reste du lanceut ).  

ce point se situe au·dessus de t'Atlanti· 
que , il 4 500 km de la Guyane el à plus 
de 200 km d'altilude) Gràce à uneœn 
traie inertiel le (cf El, n" 7, p. 6) et à un 
calculateur embarqL�é, la fusée peut être 
renseignée sur son mouvement réel 
(qui e>l comparé à la trajectoire théori· 
que) : dès que la vitesse cherchée est 
atteinte (9 760 m/s soit 35 1 36 km/h 
pour L 0 1  ). le moteur est arrêté. 

(21 la d1rlerence llvec le1 l 8S 6 1onnes prl!sen1es 8 la nHSIJ à lt:1u co:ruspond ault erljtols résu.tuol�. non con'Ournmés pendant le vol (cas L 01 )  

La partie supérieure de la  fusée el  son 
satellite dvil'ent. en quelque sorte, être à 
un rendez vou; en un point précis de 
l'espace appelé point d'injection sur 
orhite (Pour le premier lance:ment. L·O 1 ,  

1 . r  , . r  , ,  · . r  r , t• • •J ·• '/Ir•  1 , !..,  ( ·! r, · "·rii.ll • I r  1 1 1 •  ., . Id t f /\; 1, !�Il' Îll'o/.r.' .. ·, · •., " 1  . /  r ,  I r. r r ,  ,, �rlrl• · , 11 t , r  l . r  I r  ·, 
j O{ ·d.., r.'n/0• . lr · f• H II I r  111� 1 .�r llil<"•'lr•-. r r •I I I/ U r ' li' !/1 1/d.hj•". /< ./ '.' ' · •l lo/  l •  • .-.! 'l ; r :  l o " t  ; , , .  

• J /! r(;l 1 J • I r /  � r ! •  .'lolo , /' ( 1 ,  P 1 1 1 1  ,o\\ 1 \ 1  ! ! )  

Peu après, le satellite est sépat é : la 
sangle qui le relie au troisième étage est 
rompue (au moyen de poussoirs pyro· 
tL><.hniques) tandis que six vérins à res· 
sort poussent le cadre arrière du satellite 
qui est ainsi doté d'une vitesse relative 
d'éloignement d'environ 0,5 m/s. 

Que'>lion : J'.Ji e>.pliqué à mon 
j;.:lllll.' tu?ll: que c'csl urr peu con1nw le 
THHIIt:n> du do111pteur, au cirque, qui 
doit faire passer un lion au Lrducrs 
d 'un ccrcc.1 u 4u 'i/ fic11t à bout de 
bras. C'est bien œ/a ? 

Réponse : Exactement. A la diffé· 
renee près que paur l\rllone 1 c r eau 
n'e'<lsl • p.1 réelleml!nt On peut toute· 
l�is itTI!l(Jiner gp'lt y a. IA·hau�, un cercle 
tl nvoron 5 à 6 1-.tn dl! dlan1e1re au tm· 
•..:rs duquel le satdhlc doit pa�S4!r avec 
une llil s prtklse (a quelques m/s 
p1 ès) et M:l n une dire<rtlctl pr' ise (à 
quelques dizièmes de dL"gré près). Si 
ces valeurs ne sont pas respectées 
(vitesse - ou inclinaison � trop forte 
ou trop faible). le satellite suivra une Ira· 
jL'f·toiu: <.Jdlérelllt.! de celle vi�éè .. . <Hl 
;il nplet nent 1etombcm vers le sol (d. 
sc lv.'1na. p 1 3). 
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l' /anct!ur A riune 

l li:,t/1'111 : Quelles sont les possl· bl'/1.:> ;li\rianc ? 
Telle lfll'elle existe aujourtfhul, 

Ariiln • peut saleili!oer une mas.se l t•.l\i· 
n•de de 4,5 1 à 2QO km du 5ol el de 
�.�i 1 à !!miron 800 km. [ile ser�il 
capable de !.meer une sonde d'une 
Il mou• ' '" "' L111 e uu ole 6fl() hil 11"1� Lt 
j •l •n:•l< h\.Jo'< fluto� t:IIL 11 prlll("l l i•·mt:llt 
e1.· < t>.l�u� !..our '" I<Jnc� .nt •lc td 111 • !J 'l l'oWliOfllilot� I•.L t:J, Il 1 , 
t •· 1 5) pe"''"' '''"ir 'lfl 1 ,7 t en nrl��.'t.le 
tw·.sfert (lllfl, :Y.> 000 �rn) sol' '" '  pt u  
l l lt•lns d'L•nc IQI111C urte l• is à pro' • 

f.',ais d'mt::> el ti;Jà il est po "'u d'orné­
liai er le5 perlum·.ances d /,nilnc et 
di·��rse:J vel51t H\t.1 plus puissantl'S, som 
à l'élude : 1\rl�nt·-2. 3, 4 et 5 (cf. enca· 
dré, p. 1 2). 

Oih"·linn : Peul-elle emporter des 
et.l'tlnonault�s ? 

/?ép on ;,• : Les p e r fo r m a n c e s  
actuelles tf.'\ciane seraient suffi•o<Jntes 
pour en.r)Qrter, en orbile basse, t ine 
capsule a'ec un ou deux cosmonaules. 
1\ �� jXJUI mt>ll1�f11 IÎ n' A�t f'l<l� �11vl· 
'"'!lé dl' �" IM�CI don!> un t<!l pro­
!JI<�TIIIIC: cJ nr l'mt r(:t t.ochmq11c: �t.ut 
ui•• Rq1ih! P�r r.ontt•·, b vcrslon An<lnl- 5. pré("�d 'lluncrn \uqu,:è. P<'' 
11\t•ltr.lll Lie ll·li•�·r unt? �onl: ri" II·'IIW 
n.n •lfc, l•""..: vtu>�t:Ut� hc.mtn"; il boiC]. 
pour fi:J'-'ir ,, t.les ktborlltul ·� en ' 
IJrbite. (P jlfojllt po rr11:r e'rc décidé 
<.I�M qu >lqu don.:... "'Il �ppJra t qu l'envol r�uullt.•r d'IUollli'TH!:I sur orritci.Ost 
né«:. • S<1ire pour certaines n!Jp�cations 
nou' llo. telles que la falot•ca�on de 
m�lériaux dans l'e:>pace. 

Qucstiun : Quels matcriatL� ont 
été uli/isés pour Id conslructioll 
d'Arlaroe ? 

r,· :p,rn.: : A I'C',repl!on dt!S deux 
réS"I\Oirs t.lu J.ACilol"r �wu , qui sonlen 
e..i r 1 � nh:l ue\ tnlcture.:. J'Ari,m� 
e�t en allidges d'aluminium, m-ec un 
�u de lnc, de fll�t nt:soull1, ..,,c, s 

at '"'l" :ont pnn ,,.. 1 n &ent choisis tiOl " leur t..1ib�r· d. ndt•; t'l kou1 111<>rmr� 
és IT��dlll< JI M'' tl lll'l ..,,._lill 

(�Il• • 1 1  : Comment p.!ul-on sui­
ore 1 \ri .. w e durant son ool ? 

N.'{AJII�<: . 1  cntr• spa Ua! QU)'IInais 
dlst� d'ln IW 11Pill m lci•ant de 
• ui\rt:. l l  fu.s�c ur 111 pa !not ni�: dl' sa 
trajt-ctoire ( dnélhéodolites, caméws, 
etc.} èf, Ltvec l'nttl� d�s ratl,lfs à lor�j1u 
pol1•�t"# dt :,. sWI!"II:.. tnstilU�CS CJU l)p:•o�l (Salinupot;, et N.ll31) et sur l'ile LI Asccn­
�ion, sur lü tolilhté de Sc:1 rrdjectoire (em�i­
ron 4 5tl0 km). 

Ott tlf.'.<i d._•tJ\" cinélht3l•d•lll!c::o. Lill{ st,li•cn/Ari,tnl'�lu debut dl! :>t.lfl t•ul t t  clui ci est in 'il .:ill•' d t /  silt:Pttil 
L(_ lAunrl. !>!If  /,t fllllmo1r;flt' Ûl''i p(··rl'.�. ,j H k:11 1  dl/ S11d •.''>[ �le. tim.rvu} / .1 U•l!l/J/Ikli.-,•)rtdl' lcu1� irlf•;r­
lll,rlnof/5 (,UÙ 'tlll d •.t:t 1 ·• ._ f".tt'/111�·� ,_.,, o ,lr:IJ1il l, . ., f'lll !t�f11t·•d ����tilr<w W •'f'� llt '' 1 Ji /,ti'l"- , 
- /4 11! 1(.1, t'lllfL' .Jtlfl( ": d't /.i!lÎif Îll l / 1 1(;lJI.Jh'oJ;,•I /1 /fi'JI I.li •i((� d'�tJ,t':e_ / , ,,.:, dt+ '/( . ./l l l t' '''"" f,t•jl 
"' U • .'lt• i(. o lJI(' t'.'>l OIU llh'4' .JII�I),;}.JI/C,'Ii .. :llt Il� l'!l '" tl r:tJ/t (/:.!) .. , ·,ft,· •. rum� ,/1 .. f .J  L ,. ol j j ' �  �-· 
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En plus. d,ve ..s il "'"''dbons �p&:Ta· 
Il� permenent Ji: �o 1 ru on·rr''-' r n�<llO avec 1 in�trun '""' •: lu 'u• • 
soit pour recevoir :eurs rnesures (t�h� 
mesure), sou P'-'•·' l�ur ocll • ,.,., des 
ordres (tèlt: "<lhlJ •·Jnd..: éve11 UL'•Ie .:l� destruction) (cf E:. r.0 7, p. 5 el t'0 1 3, 
p. 7) 

Par exemple, si la fusée prenait une 
trajectoire non préwe, devenant alors 
un dang.•rcux prof•. ;:,tilè, CJU 5l le éloge� 
se 'la ltt•enl moi il 'Cial! po�ihlc dt! la llét•ullt: en \ 1 l'i l  1 11 lhlreii! · I ll un 
ordre par télécon�o nnnde. 

Question : Comnh" l l  sont tNI.a­
chés les èlages ? 

RJpCJnse : Les �t.nues sont re:iés 
cnrre eu>. par des s1n u .. t!.lr s mt,!I,Jilrql•!s 
apfl<•lt'�.e> jupt:s sur tc.qu··lk5 o11t ·· .! 
;lb�Xo:.êf> de peUl< • chillfl..O è\l)k>· 
loi\C:., U IOOITI<!11l \t UÎII, d d fa�·on 
aut.:.matique, ces char!Jes "''"' nlho· 
mées œ qui a pour clfllt tJe d<! hirel � •s 
jupes ·t dt: h•mprc! le IÎ 11 entr<! l�b 
ètao 'S. En 11  •, on un li� de 1'•-'1• pm· 

pui&Uurs ' tl(lu(lre 11>.•�5 u.• p-�,. �•. pour 
cu. •".!1,,. ln ,.,nic ����"'ti�""' •-t puur ml<•ttUI' Ill ll<lll lt: 4111 Mill .ret · JêLl• 
ché� td. p. J Or. 

Qut-�tltm : Quels son/ les ergols emploj/1'� ? 
f�l 11� : l;,s ••ux prcmi rs I<IIJb 

tJtiJI:.t•OI cft•(IX SlllJ',loll 11 w� thlflll'll • 

liql•ldl!s peu cor•nll<!:• un Jéth'lh ltd hy­dl'lliH� 1� dtm<'ihyl \\lfolllll<: rhs�) &r.ë· 
ll iqln: (( ID/> I l l, 1'1 1111 t:VIl lf>O'.•' d'M.il 

d't)�yy'"c (1 • 1�1111QJ1�.1 t.l dit ole). 
klllt dU t1C�.>ÏÎ:flll' •·l�tJt:. Il t'Ill  .oltt: ­

SOU!> fm mc 111/wdu - tic 1 ol\\lruf)èn•· ct 
< i'u� �'·''"' d. �nc<Kh '· p. 7), 



{ 
J,• lar�t·,·ar . ll'ian' 

..------ Co mutent fonctionne Ariane ?'------. 

Le rôiP. d ' u n  lanceur ef.t de rflmlllliiHqucr à li.l r.lletrge U l t l e  
q u ' i l  empi'Jrle la v i t e s s e  !1écessairo pour qu 'e l le p u 1 s s c  Ucvcrur 
s ntc l l i t P. ; H t i l i t;ll!l dt! Iii Tprrr• 

Pow cr�IR Arinrw dr,.pus•! rie l roio; é t a�1 ·.:os rcmp l r$ :w lolnl 
d rmviron 1 85 tonrws tl cqjnls Eli t �  vil h•r; cons<l iTHl l l!r (du 
rno1n� H9.4 %ci emrt.! r� l l l '�··, nn u r •'!CI U I Ill,"�tJlt' de nunu lt!S p•.'ur  
parvemr à la v•wsse v o u l u e  pu• rr frxer IP.s i 10  •s. drSOPS qu'à  
200 km d'a l t • l r Jde. c•�llt•·ci i.HJril une valuut aL!"olun de 
7,8  km, s f H J l / 1  unC! mhrw r.•reulmrl', de 1 0, 2  k m t s  pour l 'ur· 
bite de t r n w�l• •r t  gPo�tat•wlnilire. d au n--.oins 1 1  km/ s pour 
unP.  mi��H;n �IJnôtrtirC'. etc 

Artane rne!' Ui f! 47.4 m d�! hat l l  <· 1 sun nlus g r a nd d�tun�I ' P.  
e31 de 3 8 m \ � 24 dée:t•rnl" l' 1 97D. l e  pr�n11cr rnod�lc d e  vnl 
de 1\1 ' "' (!0 ava•t une rnas�e :��p:oxrm;ltrve di� 209.8 1 av 
moment de s:t misu à feu l't de 208,4 t, trois secondes plus 
l<trd. iHJ moment du décollage • 

Qucil t!lémrnt.f prinârau r t_•om[HHrllt Ir lanet m' r 
As<> Pl sr:h�rntJi iquc rnenl,  rlu bas vers lE> hrwt  on peut drsti n -

• U n  prtJmier éta{ l e ( L - l rlO) · hïr t r l l' l lr  � 1 8 4  ru; tlia ' l ll:-lr P. 
3 8 1 1 1 ;  mas s.�� <'l vrdn ., 1 J,2 1 ;  m•1�-:Je i• la rnrse tl ft•LJ . · 1 f,�l t 

r1(r nt · l � •l 1 rl 1:: q-.•ls I l est pr opulsl� p.11 qwrtre motu UI S  
1 .' rkin�J·5 fpn r.e;o:;,;(! t ni l i ;r le tqtale -, 2 485 kN " l  ot l i m c r l l ù �  par 
u n  cumllri'Wble (UDMH = • • nsvrnnretricnl di:nethyl lwdr a z r nc) 
Pl P''r un camhunlllt  ( l ü l r aoxyf11' d li:.!Oitl' N.., 04)  Duree 
théorrqt rr: de forrcl t 01l'1Cil\f'1 1 • l  1 4 3  �f!C(lllde;:; 

• Un dcuxiôrne dh1ye (L-33) lwut �wr -. 1 l . G m; d t a m l� l •  e 
7. ,6 111; . , , .,�s�': � vicif! .: .1. 7 1 .  m a sst• <.1 1 1  d{coi i;;HJe .., 37 2 ! 

� " ·qt ··- � ;\ 4 t d  o• goi�; ( N J  (1-H � t U O M H ) II e�t cioit! d ll l l nlol e u r  
V. t;nlH '' · ·'SS•�;: semhiOJbh l â Vikrng-5)<J'un� pnussnnd tmviwn 
720 kN D urt�P th�m îc�w_. êP. (onctronnenH'I\1 1 38 ��condes 

• Un troisième étaoe (H 8) : hauteur '::c" 9, 1 rn: dwmèlre = 
2,6 m; mussr. à vrde "' 1 1 t mrrsst'! au df!r.ollagc ·_-, 9 .4  t dont 
: B 2 1 d"ergnls rtrts crvoterhni1111•�� {C:lll l'oxyyl.?ne - 6.7 t ·­
(:t l'hyltrogime ·- 1 ,5 1 - sont m n • n tent1s à l'éliit liquide res· 
�P.r.liveme.nt â 90 K et 20 K) Les ergols nlimrm!cnt 1 <� mot�ur 
HM7 qur  fournil,  da11s le vide, une poussée rf cnvir o n  63 kN 
w�nclant une durée q u i esl fonction de la l llission (envnon 
51:l0 s pour atle i ndro la vitesse de l'orb1te de trnns fe1 L géosta· 
tionnaire} 

• U n e  caso à équiparnP.nts : hauleur .:-- 1 . 1  rn; diamètre 
: . 2.6  m ;  masse -� 320 kg El le regroupe. autour<fun Cï,lculn· 
flHir, tOUS leS éqUipCrllell t S  él CtrÏqUt'!S nd(OS$n irCS à 1 C).t�CU· 
l ion de la rn rssion ! g u idage, rr11otage. télérn�tr.tlre, localis�rion, 
etc ) Ell<· sup�orle ln r.harge u t i le et seri de point d arrache .i la 
coiffe 

• Unt' coiUe · hauteur :-..: 8,6 rn; Uinmùtrr. mmcirnum �: 
3 2 m; rrli"'S$C ::-: 830 kg ConstituéP. d11 d('ux d n m i · coouilles, 
elle a pour rôle de protêger h� sntc.llite el Iii  r.;Js� à équipements 
durant ln campagne de lancemP.nt (hunudrtt-!. VP.nl, poussière, 
etc ) cl durant ie vol (tkhëtuffemcnt d or r gine o8rodynamique). 
Son volu me u lilf! est dp 35 111.:1 Son rez est en aciPr tnO)(yda· 
blft. l e  cône et lo cvl intlrc ·�n allmncs léyers el la pilrt ic arrrèrc 
en r.ornpo$éS p lü.'•noliques Elle <•st elle- 111ÙrnP. prolt!yée con tre 
l'ér.l r rruffemcrll pm une r.m1chc de matCrrau ni.Jiatif (spét: rnle·  
ment conçu pour ab!'orber l 'énorgie d�gngéc en se vololrl•!-:lrH 
pr  ooro:;�tverncnt) 

• Lo charge utile selon les mrssJons. il pnurra s 'ag ir d ' u n  
(ou  dr. deux) �;11u�l l i tc  f s J .  d une mas!;IJ 1o1,11c le pl us souv�nt 
comprise enrre 1 , 5  et 2.5 1 

( '1 tl11!11 quo! IJ 11011'i.�t1� !:lil l ' ' ' '" lt•lf.r>  Lrn I I><I;J(l l r :.Jft•ll,lbll! {'OIIUUII I I L"ILC'•n ,,,,..,, /Il """''"· ' ;r s�t< fntll;:s v.ll• 1 <. t'li •,r n ru•, l;f'•pdlu;H!I <'111'1• l "  I'C'rl"�"''' tlll\fl! u.�,•o', -t, dol 1'1!it��ro � � Lino li \ •·•1 '"lf"l' (l•ll pn,d ,1 
C.:o•L"� i: ""''"ill un·� •�"1�• \'ll '' n, l' ,. •l' ;,, k d  o,·pwholl U •r) t' :  ,, Lonno·IOfl•' !Il) 1 11JJ 1 I l  • •IPI,• •IA r\r• h [1''5iln\!"Uf 

Cf• q:..�• ''''"''�" 1 .1nrr'"'n illllul ' ..... n;•� 
1 \ tl 0 102 lllri•H' h"f:t' 

P.;u:;pl':luoc; qu•.• la lt)ltn•· l u..:r ••�t ''""! ur,,lft d(t k·•crt �tl que 1ft ll•nne t'li•• nst 
"''" 111"'11� ,,,. ,,.;-:.•· 

t;;;;;;;;lf.--case à 
_ _  é.s_uipem�1� 

_ _ réservoir 
hydrogène 



anC't'Ur . ..friunt 

-

• 

la 

sa el is t•  

Fbur prr! �nl�r 1 !S�rnbl� des op!rDJ•on.� de 1�·• rment 
( tl 'l••jj l'aSSf'fllt:i"!� del fu_ ·�.{ll!tqtl".t laml.,. sun)lhlr.· du dl<•lltrd. nou.! d<-on• che/si k prunila' eual t11 vol d'Arlnne 
r·�· 1 {}/ ). du l4 cl.iuml.•<t! 1 979. 

S.Ju/ 1• d/cdtloru cottlr .. tr ·s. 11:5 '"le� lnd"l'"-'cs (tt•rnp5. 
à lill ml •, ct tt , J>d' ,rr._,,, au soL a 'lerni/Nt) tll:!f'O''' d�'� "'" dun1�:"' rr!tllr.mcnt o� .:$ Elll� / UTIU/II I '<IIfr.r 
d on ool à l'nuv�. sdon les ml.ss!Otl.'l. 

RttF/"'.'IL•ns IJII ' l'cobjt-cli[ dt ce t'()/ Pt.lit l�t ..:rillcallondtJ bon lonctlonncmenl qfner�l du lnnr.•w ct la IT'ls< sur atbll• dP. 
Udnslen g&tst2dOMAitt <ful)c oJPSufr t 'htroiOfJI'ICJ<' .t·une 
mœ '-t' dt! l.ti L 

L 'lwr,rr d<' IM•tl!lc:n ltl<'.tldc(. FI, •f' l6.11 1 (.' ,._., r•llr cl••'­. 1 Jt''l • t•l' CW .<Ituè 1ldftS lt plctrlrquatutt.JI '/\11 CUlt '•Jlll'lll.. le l.m mr•11 rln 1 1< • '"'''' r cl� ft'llr f.J•;on 1/U .1 1.1 {ln rlt• lol f:"l��·l• llltl l /11 rml rl·mc�rlt t•. le �tl'llllt . • ftlllll't' ol <'111'/rt>tl l\)1 �rTl tlu \01 ct .i 1 "nin tiré du p/nll tlqt•oll<lllo'll ,]< /,t TL-11 . 
1 "'  {.ubir 1 Ill iode de la ho>..«"ddlt•tn'nll''ll (5,ZJ"NI!'<•md unr f"�l -,!dl,rt' dr lnnn:ment r r11 utl�rcrnEnl � f l l{llt- c.hd· 

que oi.Ag« e�l rnls à feu p,....quo lmnt<!diatemcnt p� l'e�tinc· 
\lon do pt� ·t'.dent. praii!Jurr•t�nl """' ('loi!. • 1\111"1"/U<' 
lfH••rr :dhllle:.. fltlUJltT:I.(.Tdurc dif�#"(t'!lfCJ10f_l .tl lllf' fM• tiU••. 
mdt t'fic· !ltlt'l ''"" ch" ."a/hm•..:r 'c tm.(,fcmn .;�ltl\'. c•• qui 
.,-ni f'd rru ·u.1 ; p.liJr l•• 1110" ,., r 

/ltdiL/LIVII.<. m//11. 'l'·' :><'IOtt 1.1 ml ... <ft 11 n11(o!e ,til /,11 "''"' 
• A.r'l.l!'lt!. '·· rl1t\5t' {11Ji1!l• (/nnttl.tnrl "flctU du ouhfi'•mt· l'lill 1 1 

""'' ,:,,, di/lctt tri� 1 l')inl rf l'li !CIIotr dl/f,·renJ. dtr 'l'�ri fln 
d l"' •rtJhfon/. itu <!• 1 ·e ou f'IIS /�Iblc. r1C'.) .' Cl! sent le ,,_, 
nt • t, ' .<:>llf ,., ���� 'tnirc>s 011 le.s _ J!dtlrrs d r.ol�c�l ur 
"''·�·� 1-, �·"" "· IJI"' I)H /té/1 yht,·l�rttnt!.!. 

(tn CC'lli<"Ur, le. élémffi\s ci<' lo fu� <j\ll ne dc'\iennenl visl bleo qu'ult•!11eu• etnent. F.t• gri>, ' ,. jupes înleu!\l!ges qui sont lar· guées lun <les �parotion< 1/2 el 2/JI. 

PrépurH tion d u  lanceur 

.l\"i.."ifmhlP5 une J:U('miiw• /i1i.� en fum{K'. les CICmcnts 
C()ttMUutl.�� tl•• t.a /u.-r.t-.-. p.'twictut. .. "ll� Cil Gu�/t.tftt- • · t prdti· qllt't>ll!nt l•• rfdo 11 cfo• l,, cami •'!JIW de lantenl<!n\, Pr>w L 01,  
.-lit' a t(P {vPI'II<' / ttfdli!Cr56 ji!UIS OUV!llbl� /"i!ltdiltiiŒile përi0<1e, on l'a �SS('IItit·l'lcnwnl • - éiÜ1<!1 SIIC�t.·S.Sil �ment les trois étage.s du lancf:ur(d l 'in· téri(>ur (fu ne tour rlP llhmtf'!,�r.): 

-- metlrr en p�i!Cc." /,') Cclsc . .l P.qui,..'Cm€11ts, la charqe ulfle (.1 
� m� . 

- (V( ;tJ, r A rlil'c'f:O f'S tl< �t 1' 1 t• l;:r.,.ntrnu"lc.Jlilltt\ 
entrt.• lf:..S dlfTha•111' ,jt� h·r !t'lqut"S tmJ t/1,{1 \.' ' sur lt.·_ ' 1 "�!!"""' 
de /'OII�Wl•' tr,Jtl H. r.lwétn� r:"Ul1'1 1a.4r�t{,)fth ), "'''fil A!rr,... tian tir l11 14 1t"ml�,w • • t / 'c.Hu.s.ct�'" tl lit 14-:� •·" " ,1nclr. k . 

Ll l�llle du lanccmen!. :?7 h 30 mn at�tlnt IR rtJfsp_ à {eu (à. 
l 'lteurfi'·! - 27 ! 1 30 t'ln) <i·'bule la chronologie de lancement 
au corU' dr latturlte. cJt! rromL'r<·u.:.e..s o,X:ra!tons sont cf(! "· tlj'';� "'''"· ft.-s{.�u\ .1. Ur.Jt''" fl�Jnt le œmplissctgc ,;n '-''!}\•f 
tle._\� flll'lllfrl ,., \ I IL\Il\.'11 ' 1;-tt.�)l'.'i, 

Çc lemplis.,·.J!:Jt <."1.111( li.'llllir,.Z, ln lttut cll·mcllltaqc c..,·l retiree (de H - '> h IL1 mn .; H - •t /1 .:o mn). · 



Ht• l m i t  de la tour de mon tage 

T =  H - S · h  10 mn 

UM op: r lon lmf>JIIIInle rllRe ilccomp/lr : le rcmp/rs l']�! du Wl.si�mc �1/JQ<' en lu,d�ne et 0 wn� 1/qu(<J� A;Y 's �H�Ifi/S51!1T1Cill ct n.:/rcTtit mtril dr;; rTrculls cwtcer· (lis Il a Il u de N - 3 fr 20 mn tl H - 1 1• OS mtt 
nu /  li cJ /cur llllllf.!ériJIIJte �n'IIi umar/ ba..'<Se (ll!>pn:IIUC· 

tto ·ru 20 K "''l - 2.'i3 ° ct 90 K soit - 183 °C). ce l!lgo/s 
s '• '1 HWII : (O()omc Il est /ndi.spo:nsahl • que le lanœur •n 
rrnJ'Clfl .. u11e quanUII: blr•11 ttltcmrirk: Oll l'a prod.tlt•t 'rléJ· 
dlt/ll<ntent )u5qu· qwtl•tu� mm111 Ju lcJ•t.:t•mcn d 

y.IC:$ de rcul['lls$ag.J c •lllpl·'m�rtwll\! : c' l'ouU�oge J 
11 1 1 - éî  1Wd 0 5;, /eewlllrlcdcloWII IIIO!JI!Il� III IJ �I 'ftO: 

dath l.:.• o�r.oll!>nsd� lan Clni!tll i!t l  f':l<U>ul c J'Arlunc L'1/ r�rmlné, o:r à H - .5  mn 30 s rltillllll' Ill séquen e synchronl· Ce �·Ne dut fNittlqu,' t 'nl p.Jr itletiiJh:ur 
le COIIIJ�tl 1 fWOIIt ' hèt� / demi li!S s«c�ndcs s'égJént'tl/ :6,.5 ... 4 ... (rtf Îl (/t'•h!iiHi'd//111 nl�ilt»l du !tOI· lhlli:CI:J!/' '.1 )_..? ... 1 ... O. Lequat;cmDiétilsrluj�l!mlc/',:I!J!)C fond(Qtln nL 
1 fr..�·Je cnc;oro /\!le nue sur"" taille de lançt!menl Pd' qollllte /)IIIC frylltllll/1(/llt!>o. lt lrnl/ S 1/IIC /� /'0« <c.tllc/l]flo' 

/� u.!lcc11 li'JI rf11c (=- 250 r/J, cc qui $C ptcltlwl CJII •(,. •n 2,8 MdL"> plus tmtl. 
t•l Ou '-f� ttlJ'II« lt$11 i lflf� lr.nçlil ao •'1.,. rflmt.ollr Jll51fU·a rœol, jul· 
Qu"ol 'tl lll'flllktl lit vt�al,;ft, �., i,.r 1!tymu ur11 11111 liU"''"' rp111ptor l"'' ll1lfo ou 
lua tll"i•,.. �Il ht r\lll"itofll t lllb •  't'llll fiql �VMjl ,.11>4•11 tllollll l1vltul I .J•'t•holll•ll liu "'" 

Décollage 1l u lanceur 

T =  H + 3,4 s 

lt /anu11r .�riant 

1. la,ceur déca/le lentcmrnt ()Qnnon '· qul'lqu 1 <leut� tlt.!oJt/qt d • 51111 � '1\!tcrilltnll • :!,/}1 ml� (au rtê < �l. r;J>!:} .?,14 n�'.Y' (.\ t/ 1 5 �J:2.5û nt '!i' (:. I H I l  .<); J,OS mN { 
N + /9 s): ,JS m•:J � H t .! }. 

C'est la p!riode où la {u!i<!e toa le moins vite. mals 11lilS/ 
t\:1/t: Ù d/ • /l.!l'i!n.! lt > C011CftL:3 <f f!SC5ri<- / .J/ 1)$p/lbr, W {IIJI/<"IICIJt ur lu ralf/t' .<On/ /lllf'O<IIIIIIS d /'ét/IUU{ft•nl : rw:amu liU l..t tcn'l •t..!!IU'(9 le Id Mu lrUetrh! dP� .\li ii\."1W nll't.JIIûttll'> n'ecrud('ld fV'II (/tr<mt•ou f\1$ 100 • 

ltpt•'· 1111<: ��n,Tnn • ••1fkulo·. 1 lancc:ur s1ndln� ltgëre. menl t� f'l:">t u </lt l � c>lllcllllf "'" " 11/kaltcln dc l'otlrn ra· 11 " d< lttJP<< (.\ If t J • t« tle SOli m ont •'IIi l ùrcnunr� el la "'' 'IC L'>I düro•m111 lOO km//11. 
A H -t 1 mn, le lanceur allcml la uiksse du son. Sous la coifll!. (,, L-ibtalton •H •JU'!JifJIIeS c.Jlteig11ent la L'aleur de 

133 of� dl (, (1<- tlio tt -..lllorc t!!dnl p<JSSJ parun ma<lmum 
dE /J8,(j i/IJ d / h ).;1 �� 

l t.' /1 ''H thuw•�"'etll des qt��ttu· nwlt:llf!i du pœnl"•rét .. t� .. tJa 
:w• t 'HW fiii'H'. •1 /l:!JIIIIt: COII'••htl •t f�.:lldo.lo' lt LJ1 lt' dunfl· h.lf.llc.:dc 1 •1<1 SeC de 



lt Junc,•ur Ariunt 

i\l i �e i\ feu t l u  2• élul!e 
T = H + 2 mn 2 7  s 

liu tcmp.l T � H + 2 trlt124 s. kc m curs du prc,;lcrtlt/Jcle C:es�ill de /�JilCiiOilfl<'( : le /au·cur <� f/l)tH"' .JO/S a  lltiC o�)ti· lucie cl l'tlt�/Uil 47 km �� >t•tl oiCr:Jillf lrun e.'>l IJOUIIII: de 
41_ .m/s' (ud!CIIr maximal" altcitllC à la {in de la propulsion du prcm1er etdge ). 

1 u,lques !t!COnt/1!1 p(us t.an:J (L'l'f'S: I l +  2 mn 27 s dlflrs qu • l'alltllod • c<l cJt• ;J /, 2 kn1 ct /a '''' · dtt 1 8)5 nil.,!. 1è ptemler �lage est dét.a<:hé (") puis le fi otcur du deuxl�me jt.ao• esL mis w mill ch . 
1 e {"C/'IIterofl.a!J'' .cr., ,<lilm/1 au moyen d't:AplnJI(s rllulmn .JO s plu·; lcrd el ••• cloo!/'Tis retomberont Jdfl I'AtlanlitJIIt Il (.'lw de ·100 km d� lfoorolt 

(") Un cor<Jba•• pyro1echni11u• usuttJ la r Q>up• dt� le jupe m4!llllique 111uéu untrr '" l "  Ol le 2• 41<10<:� l•�'l&uu tunle�nUIIIe 6uu-1hl"un t1e l"ilu· IHI yrAt .. tftlnfl p<ul, ll ll••ll�lrolu!>�!lflt. 1•11'· -'t�� • IIH l (,t.ijll i,lf.ril.•ll r, tJ l'lU l i ._  pari, .!r t1�t tus.t'tt:$ d'lc.:4la.fl.IICin lllf � ""\oW ILij>éUVl•l 
la s•u4J,.\Iun .,u 2• éi•Uft s., lt'rl .u•Juon ider.t�\1• 

Ht-· f.;;,ç:.:,#� INI O�MAT!ONN • t - A\IRII 1�00 

f�,if'd ion t.le ln coi ffe 
T =  H + 4 mn 07 

.L' entlel de l 'lllmospl ' éllltll lrdt�rsi. l'er:hau[{l!rM.Ill 
ltl:tt>dyn.t•lllqu J.�•lcn l {11/�e ;Otlfll:utd<l•IC.k 'fVIre<do l.t t'Ol((.- qui pr.-t/.!gcnl! /o: "-ll.dlllc Jopuls lc d.:bw du wl. Ce/fe opùoJiion o lteu •'<'J� H 1, 4 mn 07 s (allllud� - I l  2 knl. 
ull • ., 443 ml\ an."éWr.trJon .. 28 ""'') • 1 dun 
demi<:ol(fes sont t!jecties grâce à un syslème pyrotechnique. 

/lpd:s environ 1 40 1 de ronctlonnttnent lt:deuxltn•e�gc s'�t !nt IT� H + 4 '"" 47 s) : le lllflct:Ur e5l. oJ/o1f.$ .i Plus Û<' /J.5 l.m dtt sot 1.'1 $fln artl!h!toJLIOfl est 1q rlcurr ,\ .J7 ""�' (r•.ol •• ,, m<u'imoJit nllclttle Il Ill (ln de la propu/,oort du deuxihne él�ge). 
/..JJ sép��r.otl<m du dtuldtme tl..lgc lntettJicnl t rs Il <1 rnn S0 /11/ltluJ • "' IJ8.d km; l'tl�- .. d 759 lit/> VJil .., 

1 7  IJ2 71/1 1 ) • If \CI,I " IIOilltllrcmcnt .Mt111/t tl'l� Ill IIW(IIC 
th' .)t!t"UJto •-� ���� l,,r,J f.'l ::!A:S Jt'l»f' ICIOII}l".-'f•llt .\ /il ltlt�l (iJ -.lus rio• 2 JOO km cil: l$uur 11), 



1 

Mise A feu du 8" étage 
T ==- H + 4 mn 52 s  

1\u momrot de sa miRA (eu. l�tJoisl�meilttJJr: a p;ildupn.!s 
de 40 ky d't<tgols (/�puis /"in.!ltllnl du décOllage (pour re: 
mdlrtlfi!tl n /MSS<! lemt.:r!r<JJwc: d� cwWI�!Iotts) 

Il 5e/d rrt'.tC 11u1 miWI•fi!Crncru. sur Oldre du IJ/ d�tlcur; 
dés qu ln UILCSS<!fi!ÇIJiSep.'ll / /1iW/ n . lllltldnl (lapœct• 
:>IQI1 c� d'ent•lron 5 m/s). 

{)o11s le MS <I 1..() 1 (utlcs.se wuhaltée p!Jt lilfJPilflllu sol : 
9 760 mis. 6oit llne lliiesse llbsolue co /0 200 til/s), C<,!l lns· 
litnt lntclt>tenltJPtl\ 9 m/nutt!.'<cl •{ondlonntnll!t� sollpourT "" H 1 /J mr1 S2 s (1!111/tudc � 210.6 km: acc&!ral/on � 17 rn•!.•. t>ltl�olf n�&:ltnnle allcinle àlafin de lllprupttlslcndu trol�ii!me èiii!Jf!l 

Ur1c dl�alm! de $1lCX)(ldes pJu.s Uttd fT .. H t o/4 mn 02 $), 
on donne A l"�ttsm'lb/1! :1 ita(Je.1SJIIJ!llitc l'orlcnlllt/an t ul1tt! 
en uu� cl<- n lnl dion sur roilitte dt:! tnm1fvn. Il Jf\1111 • 
11/r�� Il <1�,.,� , {,• /WidmJqu�. ·fJI<!l>lfll ' A  lol l\!•ll�alc .,1� l'tic d'A<c<:nston. llourou � li pius de. 4 000 km." ' 

Libénttion du utell i te 
T =  H + 15 mn 

Eo11iron 70 secondes apt-ès./ � du troWtme�lllge, lor.t­qu œ qul 1�1· ,/u /Mc ur 1111�/m 1<� .(One �t•ut. l calcula· 
teul Ji!d.,nclw 1<1 $éj)dnlllon du satellite (é/ r� 5), 

u, tn..,I<Jème �wg.: .:!! lfl<l111 b"' ·u/é de 9(1>, mts ln roidi/On (JO 1 t•l!>lmu) 1!1 décH;i J� lu '�'1o1ft! du ll!/IUe .1/ïn J'iL�· 
ter de / 't>rl<Ùimmd :1t!l lt"'' 1/î.iio• Q!f p.ar pnllulloll chlml· 1/WI f*l.tnii!QJIU ;., �����· 1 IC/Ie 1(1/ est aU$$/ sa!dllte 
mtl{ltlcl de '" T�rrc . /I l  ifJ. •·ritt! Wt� orb/1 t)(li•lnc de C<!llr! rlrr t>il1 lifte (J 'n r, .. 200 Am: llf.Xyi« 36 �·m1 ava1l! dt !e 11-'Uffll!r('fl ,..,�r.u / d.11u /'atmo.<plk'"' lt<trestre /�1· ><!mh! N�llh!lll 11u dt't•ut dt• 1 982 /, 

(C.'IJ� ('1 c'dllt•' tic 111>1111.1/<JII du Sllle/111.1! t'$ 1� i LoO 1 �� Ile do/J Jll� ètre msltlc1f!e t.:Clmmc repti!!Untd!/ue des lan· 
ccmt·n�' 6 Lteflllj, 

� miss! n du fanc ur 1!51 tl!rmlnù; (Xtt collin! cel/ du S<lldltœ ,..,mrmcnce. Pro11r /,, prenub ' fois Il dècrlt $QI1 O(IJ/Ie 
de trlln:Jo.Jt, 1 • l'llil�q<u: en dlr<'d/on d� /'apo..J' (1 oens J6 OCO km l qu'•l •lcr .,..it allo:mclrc rm�ron5 hauresrllustud 
/lti/Jnl de 1 •/1/r, olatrs ft.> mêm� II!Jn(:'.$. 1111 pérfgb�. <!t .tln.'l/ dt suftt!. • 1..11 capsllt •  ·' hflo/0)1 ,,.,,. 1.1<1 rmewe cluntnt ptb d� 
·1 j(uu. Sil 1 \..trun!c d,lll1" t�HtliO�t'll�rr tclt 'fliC Je!ro 1 J1us lttl' 
rl/1 · </lit! '1/c o/11 ltlll�li•m,·t!ldge /A!III It 11"'1 /c /1(\(/CIIICIII e.>l p/lt:t /mfXJit.J./Il l!lillsdfntJIIJbll.lliiCIII l'lillo 1 98.5. a 
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1� lunc,·ur • .f riant' 

,--------�es possibUités·-------..., 

Ariano 8 été conçue pour des 
missions très diverses, dapuis les 
rnlss'ons en orbite bnsse jusqu'aux 
missions d'�xplorulion de l'espace 
lointain. Toutofc.>ls sa taGhe pnncl­
pale devr\[1 consister à lancer des satel l i tes �ostdt l onnAires. 
, On peut <listinQUOr quatre type• de 
missiqn 

- unn missi on principale de mfoe 
•ur lltblle de fran•l tl (périgée : 
200 � m ;'apog<le : 36 000 km - cl .  El,  n" t6,  p. 15) de satellites géostation­
naires. Actuellement la masse garan­
tie, avec Ariane, sur cette 'Orbite est 
d'au rnoins 1 700 kg ce qui •epré­
sf!llte près do 50 kg sur I'Qrbl!o ucfi­
nltlv ( cireul  Ire, à JO 000 km 
d'alt•lur1u, après mise à feu du moteur 
d'apog�c - cf. El, n' t 6, p. te l) :  

- la mlle o u t  orb/le ba11a (circu­la i re a 2Gil �m) d'une chJ•ge utile pouv,nt n ltu•n•f ro 4, 1 (,tu prix do 
que lrtut s modifie tu:m� du 1 nceu• • 
par xemple pour les missions scien­
tifiques; 

- la mlso sut orbite hrll/osynchro­
ne(cf. El ,  n' 1 1 ,  fl 4) ,  cirLdlaire il 
600 �. m d'a l t i 1U<1e ( i  :.:: 98.1'') d'une Cl1dl go UliiC d :!,S t. pnr I)�Oiltple 
pour tes mls•li>na d'Qbsoi'IIDt•OII d la Terre ( m e r6orolog • e .  t leu ille-. 
tian, .. ): 

- des mlulona plan•falrea (m ise 
sur oo bile h1•perboli4uc; cf. E l ,  n' 1 2 ,  
p .  7) en direction d e  la Lune (charge 
utile � 1 t) de Vénus ( = 7go kg) ou 
de Mars (= 660 kg). 

Par ail leurs. i l  est prl�\nJ 
• d'a jouter un quatnëme Dtsge au 

lanc�ur, pour d0.5 missions peu t icu­
l iSore"S, nècessi t.1.nt  ll''l� lonaus l;hJse 
ballstiqlle ?. v 'J n t  l ' Injection sur l 'orbite f ina le . Ainsi  la trOISÎI�me etage df! la lus.�e fr�nçal�e D!iilllonl B f'4 est·•l  r1ol retuou comme ulltli•�!IHJ etage 
sur Arinne PO\Jf la 1 nçernent du 
s a t e l l i t e d ' a s t r o n o m i e  E x o s a t  
(500/200 000 km) prevu e n  1 9 8 1 ;  

• do lancer simulranémenf deux satellites d�Jtincts gr;lce à une struc­
luro sl)(>clnlu, n llb( • d ca•bone ( lu 
plus grnndu do ce tyro 1amJis rë Il· $60 Un UtOI/t), lo Sytda (SY .th> mO d!l LnnCOniOIII outllo Ariane). lino 
eeule fu.seo nn\nrn .Jiors la ne or deux 
,RI 1 1 1185 O�O�Io i iUn na ircs d 'une 
dami·louue. co qu� aba issera les  
coir ts de mis e sur orbite Le Sylda 
sera ut i l isé la pramlèro fol• on vol en 
1 9ti 1 .  

Bien que l a  pha1o d e  dtivelorpe­
rnenl no soli pa& ac:hoYOo. i l  con•J J � n t  
de songer a l'a�·e nir : en vue cl';lt!Ctc,)i � 
tre 105 possit..litols d'Adana, le CN( ' 11  
pwposti à 1'Aganc11 >P•rlinl euro· �onno un  prOQIHnr rn& d'a,oélll)ra· 
iloro 1 la prin c l  .Il hd(>l,lt par lo conz.oil r1u 26 j LH' I(ll 1 07\:J qui a 
autori;.Jé le dCnmrrûye d'lHHl pl1ase 
préliminaire. 

Parlant de la version actueile 
(Ariane·1 ) . on ob1iendrait : 

• vers le d&but de 1 983, une version 
Arlane·2 (2 1 en orbi te de transfert), 
tHnelioratiun ob le nue en augmentant  

" F I L I ERE  " 
A RIANE 

(de 2 5  'llo) l a  mane d'ergols d u  trol­
alomo éta!)e, rr l!tcrolss�nt 1� poug­llllo dOIS pre<rtli•' ut douxiôrne é tngas, eto., ct une ve�•on Ar/ane-3 (2.4 1 en 
orbite do trMslerll, d�nvdl! <Jo IK rr.l­
c$derote par üdJOrrctlon sur le p1 amlor èta99 do deu• propul&eiJrs au llwtros 
n poudro (7 t d ergol soli du ch <:<�ni 
d!lllvtant une pous�e u nltntrc de 
70 tl 

Les deux versions seront disponi­bles sim ul lanément et lo choix de 
l 'une ou l'autre version sera lonctiùn 
da la masse nu salel l ite à placer sur 
orbite. 

• vers 1 985, une version Arlane·4 (3,3 1 en orbi ta de transfert) par 
adjonction da quatre propulseurs 
d'appoint au premie 1 etage et �n aug­
mentant d'onviron 35 % la masse 
d'ergols l iquides du prem•erotage. Le 
coüt du •· k i logram me en orbite .. 
tomberait à 55 '\'o du prix actuel. 

• vers 1990, une version Arlane-5 
(5,5 1 en orbite de trau lall) cornpo· sée au promr r él.tOI) d'Ariar>o-•1, d'un soeC\nd 6tage pro ula on cryot och-1'11 Ull de 45 t d'oxygôno et d n�dro­gô no liCiu•des e1 du tro•s• me ilfa e d 'Artnne- Uno cotllo cronwon 5 m de diamètre pel mettrait de loger de gros telllt s Giflee . ce 1 ceur, le coùl du • �llogrMHlill on orbita • 
serail r�rnor. il 40 � .. du pnx o.;:uel.  

Une version bié tage d'A1 inne-S 
(r:;tpable de placer plus de 10 l sur 
orb1 • basse.  à 200 k m  d'alt itude) 
sera i l  bien ëlciaplée all lancement da 
stations automatiques ( type Minos) 
o 1 ;, Lin pl n�rur hYF· r�ontque hob1 te 
(type Hermds), pnr o• !Tlf.'lle pour 
dosserv1r des stat hlr). urbllales 11 

. .  

1 ( 1 
t "!! 1 1 '1 1 j 



Trajectoire d'Ariane (L·01) 

' 
2"rJI ge 

2000 km 3DOOkm 4 000 km 

/� /ultctur .�riau 

J< el age 

�!T::b}l� r'��u ����:�:;{�)�4 déct:mbn.! 1 979 :dtrollage !A). M.�ratwn du Vft:mu:r C::loyc �Bi. du J.:dlûÈ:me éta!)e {C), inj(·tl.km �ur r orbllt: de 

Ptôlult;uoi ce • {J,.:chiEt.(m�til • ta liii J C!OtH� 1Jt �-antUcequ'(;ll A[(otiiP.um�· G(tllfr,,..&uio11 !f�c; t dt. · En -.'fttt. d..tl'blaJxerY�ri!RÇ�CtrticJc 
lM lkll. le ldfh:ilf.lf , (dil fW•ft f &J� Ja�·HI'Id rru CHII,:j: qu l'onl diiiCik' une dllirw.Jf! l'�·.J.:.mdll �u l}t;W� d tdl� ilf'it.tè'n\.!t1l ne �r� d Id tiOi.mmlre Uc tmsslort. d'f.11i 'c lV,r mn.u•J.t:trW(}I dl! d(�t·n!c.. 

�i f�ill#A d th: l�t /Ytr.'''''�c J>tU tî,• dc-futi.JjtfdO•:"- � 1l'• .u I.Ulii{Utf la rcrr!o_n�!t.• ob�n -_if_ i"n�ulh '''''&.onU"- N prr ���.iAtiiUJ<t: diL e ... fntu:•,u, fdil ';lue 
/ irl;t tiM de /(!nS(f1 il· r l' hh.J"'/0 .tcl(IIC fi '-' pa> flt•U C:.W lftl'Jll a tt rcngcr fll.lL., l'n un .:JUHC f\)ÛIJ - .t�G- ('N<hr - ddl(f, '/Otto'ld.!,t/e,. (jill �·si 
<.J..:•,•,nln-.j, c.:�l .�. p.v llf (\Il ul.-. '• ur 

l'dt .1lU1.."\II /'éJihu p:lff t ulllrl! Jr• fa ftqJt1.h-"f n,: do.t Jl4S (ftirc •llu.-.u-.n Ath''"·� "n(1f\J bedticoup mt11tb I'<Jtrtlth�qrrll n·!J p.M"dil 1\ ...;r " t:t< 
L"<Vh ,alfk'W' il sut/tl tla lt.JPWIIII't· t ,. �d-.:m:t 4 ,, .._J •,l it ml Utlr unité de tl)tt.tue••' idc. .. nlfqtu• fu• lt� rleta 4U'� • on �ll'""t.J.·o Un.! meiffeu.tl:inhtf1Cc.lr 1.:1 
n!r1f+r.ê .trJ$" une "' · tr�ffr pfw rn)<lnf M Jl/..,.� pnldl L d� vJ 

Cnlcul tir: l 'nl't�éliirn lim• d 'A riane 
(till lliolwl "" ""' l'Ill) 

1\u prix rl<'qudo/11=111', :JmA tnr iS/Ion Il Cbl pvsli/:J/ed d.JW11T1In�r llflC!Z slmpl 
m Ill 1 u.tlews /JI M1 -. olo: l i!cttll!ftltlùn �ul/lt fJIJ' le IJII ""' t.lrmtrll liOtl ruccnllon t> C'Iflrdlt• soit jusqu'il T"' 2J ), . •/tanlt;I Je .,, nll'lS5l'llu décalla2t' est cl •'tll'lmr..?OB.4 t <1 'l" sa rou� 'c {'l'Ut érre ron.'ild.:nlc ,l(llrnl!,·omlanr r )ou IIOMIIol!)t: .Ju sol (l!nt�IOn 2 485 /o:N}. 

'""'' noql •r.; hien 1 ·' CJJICUI$. 011 �"!,_,., que 1 1nt:���uts du J.1f mltrrl<ag.! 
C<JIIS�>nuucnt a etu </Wl/1'1!. 1 1 d' f9il'l'• l·�'r. unJe ct <>ll lliiJII{II.'fJJ : ltu•minllol'l d� g .IV..'<: l'alrtr11d� la ro�l.'ililrl!'lt' dç l'trrrct lit fK'II�c ({;�rcium�4e duc à l'.mnt> 
.'!ph re On prmc/ra : g = !1.78 flVs·'. 
Exemple de calcul (au momenl du décollage) : 

Pous9ée : F = 2 485 ()(X) newtons 
Poids : P � 208 400 X 9, 78 newtons 
La force asœnslonnel/e est Jonc : F - P = 446 848 N 

d'où l 'accelération : 
446848 

y = -- � 2, 14 m/!1 (t'dleur réelle � 2,04) 208400 
C/11c S..'OIJ(Ide llpl� lt cl<'c liNg�. la rn� 1t dlminur! d'une tonl'lc C1 l  potl$!1êe 

eu uJeritlque :1 'l'lolr/JIIon .wgmcntc:doncclar<Sun rappun •oo/slnde l/207soll 
cn1 1/ron 0.5 S. Ei ain$ tl� Stllle.. 

Les l'bull�� obl ·mLS tfe cr«<' (aç<>n dcmeul\!flt /lM r prrxhl!.l de �>��leurs ll!cl· 1 ju�t(u'll 1' .. 2J :.. �u·dd llf'll:< l sclth•mNII dt• la/lt • les� c.s PctFn'OIII i /�ILS 11iéma dlr< •on. la ilp(XolXIm/11/ons /a/tes ne nJ plr.sju.s/1/)llhles et II!S cal• 
• culs der� •nnml plu., cofllf'/e< ),II!I�Jf� !'t:wc.pt� n'Jot1illl;dlio.,r 1111 dliJ.: .!IW..\1 

l11l�td 4rw t.dw nu:�� !JIU ollul,. f'N 1\rldfh� 1!! 
;.M d.�, l tll/llr ,/Nnier : J tiiJ? lty ! On cc>lr1fJIII\!r•l les valeurs d'accélération obtenues par ce c8lcul à celles don· 

nees en i"� 9. 
�- -,.;ë� ;;��14 Ill V0Cflf'4e du pt•mUtl 6/ag.cuoh tlntCf�o-Ue povr •tutlndt&o le valam d• 2 775 tiN . i l'u.rm.:r1cn �•• moc•w•. ., , ' 

�'"' ' dit pl•:"''  �·11 l"•>t. .::,/.· (f {,, mi:.c �·n ''• ..: 
..,, l.t f .t• ,· • • • •  ,,,;,._.,11 uL-.. �Jc•l,n ,ybult'h '  ltiJ;t 
(,� / :JI<t .. ' ')//( f(Jiflll'/k )(:Id ( /hWh' l ::.!oo.; /Hl fo.:!tol 
/l!t:l.t//l;f:ll'. 
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ft /anctur ..irian. 

Ariane : un choix politique et un pari économique 
1\ par I r  de 1970 fa�c Au Cl�ve! opemunr sp&c;lacularru de� applrc:atrons s li� lU, l'Europe pr�r·•r lUn5 . 1  nco ,Jo 

l' ftiiJI.lrlance putiiiCiue er ecor;ornrque Lle 1 .,�rrou .. u ll ue 
I l '1 vrenl lres prui>Jblo quu la ,J�cannl 19CIC· 1 90 Vütlo l� 
m'sc en olat.e de sysl mes s :'lttalr\ t: des t•1r1 commor · 
cl�l&s aan� le tlomarne des 1 1 comrnunr,;,riiO!lS. cle 1o 
léi.>.L n nlr uore. d& 1 mélé rola re, du l'obseNothun de 
1� rurre IC On t!Siome alors QU� 11!5 besoons palltur� tsar llrres ...:ronllhQue� "' rt'applrl." lions} e rs rom -d�rartt Ctlt� d�.;errnre - erwrrorl 1HO �·uelll ln � ;JOOSIB· hoon,,.rt."!.- t.:n�rLl5 llll�lJ"SO super�cur tl ù ,5 l onl t:!J oont un 
' '"lll.un" p1>111 1 E'ciiOf'd (1. t>Wm�hon n�ru Ile es1 d'en••· 
rvn 2;":10 sat�rltt&s géostationnaire:;. représ�ntanl pré;> de 
75 •; des sal�l l r tes d'applicalions a venir) 

Sr l 'Europe ;oulail orantir sorr rnd6p�ndan.:o dan$ 1 
doml•ne )i't.llial et s .i:t�onporer unu part du rn+uche i n !  r· 
national des s3telhl 1 s 1 nceurs, JI� deva1t 
construue son propu! lancellr,  d'ou l a  déc1sion d u  3 1  j u i l ­
l e t  1 973 d'entreprendre l e  proyran1me Ariane ( c f  p 4) .  

Slgnlticall.:>n po//1/que. C'est u n &  évidence : l'espacè 
c l1>1 •1 ·\bord les lancaurs. Oue fa 1 re d un sa tell i te sans les 
"'t.'\ ens de le mel\ re sur orbite ? Bien sll r, 011 peul .tthAier 
p� lrtnct;urs rnais l'Union sovrt::tiqutt et la Chine 11 v n­
der • t  pas lAS leur� 

Ou�r 1 ""• Er.lls·Unrs. nu n•ornc111 ou lut oec•d le p1 u 
r.r l'lnl•' t.1 r�1 c. ''' n'Jccnpl.ucnt de plll 1 tl ·  s.lleltlles 

et nr.gur� ;ur ortllle ltvCC leurs 1a,.,ceurs qu'e� fnrpo;ollnt 
O�> cor.!ll1roo19 r�SirrCirvll!> d'ul•l•s<lllon 1 C'est au, sr  t)IID 
IU5 1>ltft•lllles h MC{h 11 man s Symptl ni !Ir pwanr �or· 
\ 't qtJ .l dat. tJ�-i"r;utons e • porlmoutal�s r non r:�mm r· 
c 1 a 1 r;s.  pour  n e  pas co:1currence:- le r�seau l n lelsat.  c f  E l ,  
c 9 p 1 0 )  

La po l t l •que amériC,l l ne a maintenant évoluë vers une 
attitude beaucoup plus libérale-. mais l'existence d'Ariane 
n est probablemenl pns étra ngère a cette évolution 

Slgnfllcallon oconomlquo l' ''ulr.liiAI''" d.: l'cspoce 
ae -,cnt une HCt1v1t, ronrabi ,:\)mn•� an lt:m«.uqnu le chtt· h d �lldrre• elu tô�c mmunlcntlons pn >• l••ll •le s ·r,u le.s'>ulru t de 1111 rr�lrre euro • n11e!.l y anrCijJur Sri"Eu· rope eil apoble de rrodurre, a d pri• wrn�uu rrn 
l.t-.eeur lourd pour11uu1 11<1 tenterart · lie> as Ile lo propo­
ser au pays enlll�ageRI11 d'acquérir des syst mU$ sroa· h 1u 1 El iC$ �spOIJl dn Europ.\81)5 de vencJre Ariar1.e se soN raploemcnl oac�oHl>�' aU111111tl ltul ou 1ra  lea tjua· 
Ir lomcems exçèr1 mcntaux ulii!Sils our la pha�e de Cl�vê'op�ment. c >uni on:e lanc uro qui sonl en 
con•tructlon 

A 1 heure actuelle, il semble réaliste d'eslimer il une cln· 
qusnlaine le nombre d'exemplai res d'Ariane qui seront 
ut1lises d'ici à 1590, ce qui r·eprésente de 20 à 25 % du 
m,Hche mondii31 A raison de 1 60 millions de francs en 
mc-yenr�e l'c>.emplaire { cL l 'en cad ré .  p. 1 7 } .  c·est un mar­
ché tr�s 1mp<>tt'lnt pour les industr iels e u ropéens. 

De leur coté, les Elals·Urrrs arsposent de puissants 
m :.>yens oe lancement notarnmenl 1.::� série des Titan I l l ( 1 �  1 �:n orlu le bosse el 1 .5 r en • orUIIu 9 .os11rllm • 
u.tlr\l J • enr•ellf'lnumt pour !Qi sonCJt!5 pltltl :lüu�!t 1.1 
lUit. e /·,IJ�u C·.:r l,n., ' ''�M)t ct�mn:u �tUhJ 0'\ 1\n . •llu p;u :. �, 
p r formonces mars url l'eu plu� churo�) '' ptrlolt rlupura 
uno Qr.ruu�rn \l .,nn Q>, t. sone d�s Odra {possru1111, s 
lrrlerlour • �elles Cl'l\rmno mot� P<llll len'llhlll�s ClCS 
am horn1Jons sont on�•sag ilS). et "'''" l.t Nrr .eno sva· 
1•. le tSpac Shu!Ue, en ArlQIOrsl. en cours d'e•�•s. 

1'1 Po� Pl 1ul'• ltne�et el et.f'Hnen:uhu' A11a."'· 1111� 1o.i'"'• a1w1 
njtll•d• LhoJ·t �t .,. """'lft�t• � fhh.r lt kt: �b ,.l. u- 1 1 1;.-) C::ilff�JIO tl..• � tfltflftlfllll '"IU'of U'1 lt Cro!:S til �\lotfqt ri• ll •I�Ut1 lfl Uh•l!SI Ii l•t t • ,._.P .. C.f lftl 1 10null�n,-tt• ltlllk'' • .., r,Ljt.dll t'IU,e '"\'"ù"'llltlllfll 1 ·r •c 
l·lo.llrt ,jftt utulti l 1n"• ''·•·•lllt·J 

,, . �If •rttltlflt�� \ \ 1) tl '\.f �•''1t• lo .. f 1 1 tJ,. 1..1 u' t•• f 1 f •r t''" ' 'J l t •tii' " I'•'I O:.!I ll.•t•I J-1 ./  • 1 , .. lu t "ft\' ,,,_., ·'"' 10 l":t . •1 llitlt1t1 fJ 4 1 P.e)'t. U,u Il 2 1 h.,,...,.,,,y t'toi ft 1 ·1 Su(d4 (1 4 1 t·t �u•llu 12 1 1 
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La concurrence entre la NAVollo spallole mérlo�rno Cl  ln lvs o ouro r·nne e�1 fllltluls pr nlêo d� laçrm o <Cc�· 
Sl\'tl En lrtll, 1 1  �·a!)ll du "�" 'lrlgln\ <Jo or:mcep11on drllô­
rflntu .Arrane est Urt fUSCil CfOS!HQtJ •IIUIS QUEl 1, f'Ja\IOitO oqvre 11 vore li uno l)�n�rallu t do rn<.�yons rte tnn.�emco11 
1 ul il la•t l&i\Oiutronn, lro: . 1111 syr.lluuo llo pl�n(Jw {tôcu' ��� hlr:- ol ruuhlrsabou uno co•llàllt de 11115) dl!collhrtl à la 
ver ur.tu ol t • nant 1111 sol b ta rnanr(Hll d'un avion 

La Navelle,  c'esl 2 000 lonnes au décollage et la possi· 
bl l 1 lé de s<Jtelliser, en orb•l GSe. 30 tonnes (contre 4,5 
pour Ananel : i l s  agit d'trll t::ngin s�..o 1 1uul conçu pmu l'oc­
cupa tion (-.� t  t 'ex pl! • t lû.lion) IJêH l 'Homme du proGhe envi­
ronnement terrestre tconslruction de grnndes structures orhri.Jies occupah 11 da t.•uon SP"IIalos, ! Co pr ojot 
l.uj ltllNvenir di\I�J.$t,;, 1 IU10fOgl ::0 IH)HVO I�S l'C (\til 
11 ptiQ•J les d i l l ocull\fs ren�ùotiiCi � par 1 Arn ru;ains 
dans la mrsc au pornl de la NHvelte �ui pourrait cepundarrl 
êlre operallorrnelle en 1 !182. 

n a ns t'espn1 oo; promnlalrrs ou ta Nuvo11e. un syslème 
du lanc r11cnt rr grande p rllc r •cuf-ér.rble de mil per­
mr�ltre Ue <.llnu nuer de f al,urt ln'l J.h .. lllilntt· le cout du r n i � e  
sur o r b i t e  �1es st=ttu l l i tt-�5 Ce qtH est e".<act p o u r  lt!S ur b u e s  
b01SSC'fJ ,  it q l l l}lques ctmlatnes de ki\•)rnèlres d'antllliJr!,  s u r  
tcsquell�:; la Navr:l ll� c s l  corpélbll! dl' :.rt lel l l:anr c1îredcnlCI • I  
de t r è �  {J I 'J!>::ie::i cthnycs 

P(1"r certains fartct"mcnts, Mane sera en concwTcflce euec la 
N,ll'c:Ue spaliale (ci d.ô'>Us). 
���������';,�.��:(,��·':j,�,��� hJ':��!�·h:�:·(�!�··r.::��'rq1,���.':1i!�:::/:<:� 
llh"f ;IJII• ill th\ t(jl)ll ff l.i t• / U� IJil/t:. (f '·'ILt/t,•tli/IJi l'lit· .. lU 11/ll 
�·t 111.11\ ,Uit,l l.t lkol/lol'f l'j' ,, . f l '('ll� .su ..t�l ,, ... ' .,  r•vpt fllfl!Jtll: 
"''""' (!:.ffit 

En rcvnnclle. olle no porri ntl�c �llo-rn mo jusqu'A • ror­
lrlh• q•'o�tatiOflhollru 36 000 km a'allrlude Aus,.l, 
pow l•l:rc r des satatlihls ur .:uo wbrrr;, ll ul rll:c u • tro 
d'umtr.uqucr, dol OS lo •IJUI , url 1�rrcnur l"ll'l '"'"'J>I)r, bio 
Ch:t1'1• tYùtt�p-Jrlttf '" � lt:lll d�1)w�1"arh11 bos.so Ju�(lu'a 
• 1 ut hl lU !J u ... ttt hWIO lfC '' oU de� Ct Ut .. u�tpl\!llt n 
tnhc5 unpnrtn! t iS En r.•Jr:."ll. ·:on r10u.r C.fl iVIII't •f.:l l'f · l •t t 
lum:,. t I1UIIIi  d11U\IPW"• 1"'"' IH!. W l tfl• , h1•h11t,yw l u rol lll-:t, 
AT•otnl• ul '·· t LIV\!Ih.• o l l l ltJIH.�III u pro:.. Uh:ht IHhU,Ufllpt:lHI. 'litU IUUI il loHI ll1f)oHtthl • 
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(Suilr Je la page 6) 
Question : Comment les moteurs 

sonl·l/s mis à feu ? 
Reponse : P<llrr le.s qlllltre mnteur 

du pn:mler étage t celui !.lu deuxr � 
étage, c'est très simple : dès qulls sont 
en contact, les ergols réagissent sponta· 
nément. 

Par contre, pour l'hydrogène et l'oxy· 
gène du troisième étage, il a été prévu 
un allumeur il poudre d�l�nrhé auto­
matiquement pour amOCCf!f 1� c:om!Jus· 
ti on. 

Question : l..a fusée est elle pilo­
lée ? 

Réponse : Au sommet de la fu :e, 
sous le satellite, il existe un calculatMn 
qtd garde èn mémotr la traj ct Ire 
théorique ii strivre. Lr. calcufBtt!ur e:.t 
fe cerveau le<:tronlque dt: 14 fttié«: 
(cr. en!:lldré, p. 7). 

Régull�tem�nt, il e  renseJgM,grùce 
à (!Mirs lnsuuments de mesure emb"r· 
qoo, Sr,Jr le posiUon de Ill fu�ée. sa 
vite . etc. El c'est lui qui d termine les 
rt)llna::uvres A IIC('Ompltr pour �ouivre la 
tra.�ctolre c01recte. pour 11ttelndre le poln l d�njectlon. C'es c.e qu' n i!ppelle le QLifdage. 

Les ordres du Clllculateur sont trans· 
mis (sous forme de courants électri· 
ques) aux tuyères des moteurs qui sont 
ainsi orientées en fQOdlon des besoins. 
Cest ce qu'on appelle le pilotage. 

Qut::'l/ion : Combien de Lemps a exigé la constru•llon d'Ariane ? 
R.!t>Onse : Les  prerni.!!res ètudes sur 

Arhu1e ont été commencées VI!IS 1 972 
et la décision de sa réalisation a été prise 
à l'été 1973. Comme le premier exem· 
pl ire volera avant lb nn de 1 979, 011 par· 
v!erot à un délai supo(rieur il slx ans. 

M#l urn: fol� que la lu sée est au point C't qu'ellu d(l(Uie N�ll>fa Uon, U est possi· 
bio d'ép construire d'autres à partir des 
pla� de la prcrniér : d ns ce cas Il he 
faut plus, en �ne. q,_,e dl) tleUIC MS 

t di-mi à troos ans peur fabr qu •r un 
nouvel exemplaire. 

Question : On a souuent présenté 
la Navelte américaine comme une 
concurrente pour Ariane. qu'en esL·il 
e>:aclernent ? 

Rêporrse : En fait, eU� ne 5011t pas 
entlïorement compamblcs Si Mune est 
plus partio;uli\:fement çooçw pour filn· 
cer d<:s !oc!IICIJites géO$laU .rrnalre de 
l'ordre de fa tonne, la Nav-ette. elle, pour· 
suit d<c , ob ecü!• plu� 1 rges. Bien l>Dr, 
elle pourra lancer ck; SIJk�lito!S fiêoSiil· 
tionn<Jil•·s, 1�01 "'"" .'\rurw. l o\dls elll: ser· 
vir <o u1 1s.i à sarelliser de très lnurd�s 
ch<U!J•'� (ph rsiPurs dizaines Je tonnes) à P.' lollité de 1<1 Tene : véhiculo ' SI 'l· 
lkrux habités, la bord loir,.; orbituU>., etc. 
Id '" ocadre, p. 1 4). 

U •n.t}'I'Lf,. l �t/t1th.lê d"un rliSMIQirdu pre.,'1ii�r 
, l.d� d�rl.1nr tA�oJo Aero5f�tiale). 

CUle\ ,. ml«" m IJ"'-<. "'' loo ratof J do""• 
nwut de� (>ICIYaJl., tf,l dNLin "\u ('ffnltrt ri '"' Lttt dt� '-�' trJacW'1 lrrkm1t G ,• f,jttt.·� ""' ,,..., p4n '� hyd ault�' d fn. hflrt1cn• 
cunCJdlt<t1l rtnuvtl/1 H .. ,. cl� t mlh1th ( t") 
r• t.'t cJ,c.ltl lltl ••mplr1·· f' N nvrele.-:lnain\d� 
1 lkilllf11·" d�._· _g.1u..:.llf!) à 1'1t.tzlkw do pince, 
J\tJ.sltl l� '·*""' mrlU le qu4/le to&&ldlc.(H cut,,,u 
fuctd /o .xul� r. 't� de cor.Uct (ffUc Jvl4J� tt le sol �U'� : uue du aeuxii!m.: et� (Photo A� 

lJn peu de mythologie 
Arl•nrr, Mlno 11 Hermèl SO(!t dN ' 

noms qui apptr�luent •u 11/dO'I IIII· ! 
cles trol/tlnt da recherche SfWrrale. · C'ssl dans la mylholog•e grscque 
qu'il fau/ chsrcher leur origine · 

Minos. Aujourd'hui son nom d{l5/· grill un profot lt•nçal#, d'u•ln• orbi· ; · /8/e pour l llaooTDtfon dl matèroBIIll 1 
en lhJPIJ.!/intour I M/ncu = Modulu ; 

' JNdustr,.ls Otb leux Spéotatlséll). ', 
usine qui p011rrait r!tra !ancéa Pif Ill 1 /usee Arilnll (cl. encadre, p 12} · 
Ddn' la mythologie, c 'tltsit un hérO$ ' 
crétois, fils de Zeus el d'Europe. La ' IOI}Urldo 1 fil li Jo lu/ /'il pou li dt Pt»/· p/1110 Ill l'un des juge11 de� mort11. 01/s 
amov � da Pll$/ph� ot d'un 1•uo�au 
naquit fe Minotaure, mons/re à tllt9 de 
tauroau, qua Mlno� enformo d•n fe t 
Lilbyrl(llhl at IUQirlf r/ Ill donnor, orr 1 
plture, ChMlVII lmii)U, Jnpl oarçon. 
el sept /11/1$ 11'Atlr6ne.. 1 Ariane. Son nom a éhl donné à la 
tuNe eoroJ»enne. Dans la mytholo· 
9111, ellll81erl lille de Ml� et de P si· llhdé. �� do110 potit,./11/e d'Euro,._ 1 'rhlsde - roo tê9�BifOJ d"Athén&� • 
s"tllant propos!! pour tuer f9 Mina-

• 11111r1, Ariane fui donna un fil à 
dfrouler dans le Labyrinthe pour en 1 
retrouver la sortie. Abandonnée par 1 
Thésllo dans IT!e d9 Naxos, s/16 se 
ltllrait /et(le ds désespoir daM la mer. ; D'rmo façon fmaQilu, /e fil d'Arlene . 
dl)sigm• ce QtJI nou1 guide à travet• : /es d•llicult�J d'un problomo (Dell� 1 
el/preulon pourrelt blltll .,, • l'or/· 1 Qirw du choit du nom le luet dll Il , fultlD luro�enn9). • 

Hermès. Son nom a Ill� donntl au 1 projel français de wlhlcu/e hab/N 111 
'(::�1:S.:,���8/���l�':'/��7a"::!Je�';,�; j 
t� anndes 1990 (cl. encadra. p. 12). · Dieu grec, fils de Zeus, if était patron 

· dos voyJtgcur� dl$ muapget1 d� : 
mQrchand• illnerentr ut, d'une fttÇon ; 
generale, prol!lcleur de f'acliv/ttl 1 
commerciale 

fo\als pour les Slltl!lllll!S géostdtlon· 
naJres, qui <:on5lituttlll f èssenUcl des 
l!Pfllo<:allons �J)4li;,l� 6 Cllr� re «-o­
OOITl/q , le$ dcu moyen� de lune� 
m ni seront elfe tlv 111 nt en 
compétition. 

Queslion : Q11d seia le prix de 
vente d:Ariane ? 

Report se : Les prix de �nte d'Ariane 
o lllc!tont entre 1 50  et 1 75 millions de 
francs (cf. encadré, p. 1 7). 

Là encore on peut établir une campa· 
raison a�ec le coût des a•ions commer· 
claux : moins de 1 00  millions de francs 
puut ur o [lod ·707, 727, 737rJ • l OO à 
?.CXl millions paur un ·rn 767 ou un 
"'rt>us • 00, plu' • 21)() rnlllluns de 
f no:' J'IWr un &otlll(l·747 ( ��!l�l) 

( \"uit<' en /"'!:'' 1 1) 
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A quoi servira Ariane ? 
,On l'a vu(cl. p. 12). Arlanc pormol· tr• de /encor, nlon lBs nuuion>. dN arothros y6osr.wonnalf&S ; 1u mlnl­

nwm � 1 , 7  r on orbtle de rransfer l), 
des s rel/lies (uu maximum - 2,5 r) 1111 ortmu bass" ou llllliosynchrone, 
dtl$ !DfldfJS pl mta/r&S 

Parmi les lancamenrs futurs, Uflfl 
dislinclion s 'imposv enrre ceux de la 
phase de dève/oppemenl er ceux de 
la phaso opérationnelle. 

l'ha•• •le Jé•·dop�menl 
l. a ph�de tlll IIIOppamont du lan· 

ce ut A tl;! no (qui dovnit s'ach�vot â la lm do 19�.01 doit don nor /lou� qHalre 
8$ ;_, a11 1 al. LO<Jr but ? Oualiflot re IRnceur <''!'�1-A·dlro $ dssurnr qu'li 
1 llvt�OrtiG CO"IICI mont, qull pt{J­
. �t•t /lU perlarmencfil a rrend111s:, 
er Au at. Dll no paut pl! ICIII C�Ic.u­
lot fli 1ou1 '""'der li/ouro nc/)ftJ" -
der à dos vols d'esse/. /� propre do ces 
vols étant ;us toment de mnltro en é vl· 
denee les tvenlllels défauts du lan· 
c e 1 1 r  p a rlo•s do l eçon t r e s  
s o  taculalf pouvdnt Dllltr jusqu 'Il 
1 éd>ao du lant:Jfmenr. 

La qOJallllcn/lon ol/iciel/o sera P'O· 
nDtiÇee SI au noins am del 10/5 pro· 
ch.r•m ' •15 ac é>'tfOPP!Jmllnl ( L--()2, 
L OJ "' L 0�) donn6 trrt.:�ctlon. 

Quelles charges utiles ontè/8 chol· 
sies pour les qua tr6 premiers lan­
ceurs ? 

L-01 : ca premier lancement s 'est 
dtlroulé, avec succès, la 24 décem­
bre 1979. A son bord. unecllatye utile 
d9 1 602 kg : un lest de 1 385 kg at 
une • CïH>Wie Atiana tar.hno/ogi­quo • / CA f) rJ 2 1 7 �9 oaur la 
mttoure de5 car crJristtqua.J cJela tra­;ociOIIO de ta /usée ( e t  do l'orbite 
atteinte) el des paramèlre s d'environ­
neme"r �umnrtë p r lu charge utila 
(vibra•• ,,, cllocs, tJw/t acau>liqua, 
li tox tll8tmrqua, etc.) (cl p. 1 1). 

Les (to1s autrs yOI� de qualifica­
tion VIT/Ont 8ga/emonr te ,.,r. ment 
d'une CA r et, en outre, do satellites 
passegots - à li/re gratuit -. /'ulilisa­
taur n'ayant q u 'il fournir la sateilita 
sam avoir à payer ni la lusse ni les 
frais de fancem!:lnt (contrairement au 
cas des DfJMations normal6o). 

L-02 : prtlvu en mai 1 980. Ses dau• 
pR5Sagars Sdtont, d'une pari, Oscar-9 (75 kg) pour las radio-amateurs, 
tl'�ulro drl, F/rewhHI ( 1  050 r;l. 
sa/e/11/1! �mwnrllooue Dilamond ur l' l'od <lit chal••l' maglllttquo ter;� • 
116 

L�3 : prévu vers oclobre 1980. Ses deux passogors s ront, d'ut.e pat/, 
MoteoSD t-2 1 130 kg}, sa tatlo/9 gllos­
lâtlonnaira m� réol(llagu)uo ouro 

&n d'au/tU art, APPLE 111:10 kg) �a(41/llta lfldtd'l d 10 ""'mutrlCtt· 
lions, 
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L-114 : prdvu vef3 decembre 1980. Son unique plis# ger se� Mare«- 1. lll!·Mnrors (960 kg), tsll tellrtl1 ghC'Ista­
ltonn tre ourO{»fln pOIJf ro.J lù:.lcom­mun cation• marll•mlit.. 

(Lu masse� des $ulell/tes géosta· 
lionllalras sont donn!les avant la 
manœuvre d' pog.Je, c'est-a-dire sur 
l'or bile du traM/urt). 
Pha•e opérnlionndle 

A f'hauro ctuat/11. le londrlflr pré· 
V'510flna1 <t'lllllisauoo.s d'At1MO pdul 
> '9MI�OQf!l dll /8 1�011 SuiVdniO (On 
na mrtandra quo /ru commundos 
f rmes et !tlJ opr.on (' ). blvn q"e 
d'rwlf&S I&11C9menl� &018/ll M COI/1$ 
da discussion avec les utihsa/eurs) : 

En 1981 
- un 'ancttmont dout•M • .t�rJC ID S Ida (cl. p ti), diJ cJtw satt11/lt " 

d a s r � I / O n nui / U J  llfOp n >  
roct·2, pour l�s léld 011'1tnll/llt:c 

11011s mur�trmes er Slrlo-2, r> ''" ta dl/· 
lvs1on tlu <lulln!lll� m6t6ororou•tl"'" 
91 /11 svriCflronl�orôon (l'llOtluges diCI· 
111/QI>O� par aser /CClrnl/tiJI')cJ., terme<); 

R�loo1 am:<t fl'U' du lt'!ll'l/bue rl;o,J• d'Mtmt ,,V) du IUWC'f1U:tll �lmuN.tthi a� M�'t'C.'(·2 (en tumt) d dt! tr••)2. .tJ/ t� 
du Sui.IA .I• Jll""""'""" lU•·�,��� lU_.., to 
C(.u,( / tJU :lllfl•l IK'/'11 IJ .,.,.,.. f'UB /( J«"<lntl .. dd/Hol ""'- A  ><Jtt Mlf, mt• >Ur <�bU( (l'hc>W ES'It ). 

- le lancement d'un des satellites 
géoslationnaires do 18/écommunica­
lions de la série lnlelsat-5 (com­
m a n do terme) ,  d e u x  a u t 1 e s  
axRmplaires sy•nt lait l'ObJet d 'op­
tions: 

('1 l.'opt.,,n unpilq:•e un vetaemunt t:o 100 000 duil•rs 

- le lancement du Sdtellire astrono­nJIQIIO OuroJH)nn Ero� r (cl. El. n' 14, 
p. 13) Il orlnro 0111{'/ique po/alfa 
(cammaudo IUt mo} 

En 1982 

Pour les commandes fermes : les 
satelliles evropl.tens ECS·I et ECS-2, 
le sa tellite lra:oçats Ttllocom-1. 

Pour les options : le salo/lite 
Arabsal-1, de la Ligue ambo vr un 
exemplaire de la s�rio lnle/sal-5. 

Tous cas sate//ltl!-s soronl gd ;;t•t­
tionnatres et 11S3Um10nt dos mi�Eium 
de t8/écommunications 
En 1 983 

Pour Jea commandes fermes : un 
secam/ uornrtlllro d1.1 ... relll/11 fran· 
çats 'rtlldcom- J .  till <ornp/aun tlu 
s a t  tllto pl'dnpér /tunnttl lrniiC:Cl 
allemand de tehlvlalon directe (cl. 
p, 18). 

Pour les options : un second 
ax11mplaira d'Arabaat-1 et un enm­
pluira d'un satallila am8ricBin de la 
sllri11 A T T- 1  pour los 1�/llcommunic:d­ltons 

rau3 cas •ale/lites seront g6osta­
tlonnal!es. 

En 1984 

Deux commandes larmes : la 
sa/611.18 français SPOT-1. pour l'o/J­
sorvafion de la Terre doruis unn 
ortute hMiosynchrone at lo sor.nnd 
Cl �ïHnp/u ! t o  du .su lalli lo l t tJ n c n �  
allum�nu rle rOiévlslon directe. • 



(S11iu de la pagt J 5) 
Question : QueiiP.S sont les causes 

du contretemps de samedi ? 
Répon� : Sur luséeson dl� 

des rtds de mesure (capœurs) pour le contrôle d bon f dlonn�mertl de l'ensemble. Or, samedi, dès que les 
mo!Qurs du pterrier lilgll on1 am­
me� li fonctionner, un capteur a laJt 
savoir que Ill �on, sn5 un mol eu , 
élait trop faible ... et tout � ete arrêté .f-Ia is eprb contr61e, Il est apj)!l[ll ue tout 
marchait nomlèll ment et que c'est le 
Cllpteur. lul·mbne. qui était endom· 
mag� et ewlt tnmsmis une infofTT\IItlon 
erronée. 

0 1  du progrnmm 
1 d tan meut 

En juill t 1973 le mont 111 du pro· gr��mme Ariane lptua exactemef'\ d t 
A �se de dèveloppeme111, do 1973 i • la fl n 19601 étalf estimé Il 2.06 mil· liards de tranc (aux condlll ns6co­nomlquu du 1• lanvlor 197 ) evoe 
une marge, pour aW!u toc:hnlques , évenluel$1 de 20 ' (aolt un totol do 2,472 mill arda da tr.�ncs). 

Alora que la plia» de dll1111top -mef'll toucllll A A nn, 1 4 engag&­
merttS flnanclel"l �!ln1blfnt avolr 616 

nus puisqi.HI Ies d&ponsu restenl­
. compta tenu dea ré valuations da 
l. prix aux nou\lellel conditions écono­

mlquos - • l'inl rieur de l'envelopPe 
llx6e : 4,1!92 milliards de lra/IC$ 111ux 
colldlllonaéconomoquesdu 1" 1 JIJel 

t 1978) et que le marge d'a as auton­li6t n'a 616 qu'• moitié nl�moe. 
Il qu 1 prix ronl locluoé' es 1nn­

C!!tUI'1 rhme. an phas opdreOon· 
neiltt. � p rtlr de 1 981 ? , Lll pt x du lisnceur AnM0·1 (en var­sion aeluelle) sa situera ontre 150 el ) 175 millions de lr•ncs, avec possibi· .. lité d'un coül moindre pour ies iance- ' 
ments doubles. · ' 

Les capteurs de pression mis en 
cause \'Oflt être remplacés et nen Il() 
devrait empecher le r •emi�r lanc:emenl 
de se d roui r nomllllement. Poullilnt. 
a� une fusée, il ubslsll! toujour un 
pe1r d'lnc rbtude : Il y 11 !Dnt d conpo­
sants. .. et moindr di!lallldnc:e de 1 un 
d'emre eux, même mlneut. peul faire 
échouer le lanc:e!Tll!nl. parfois de f11çon 
�laire. 

Il ne f11ut pas luger Ill qualité d'une 
fusée sur un seul lbnc�nt mais sur plusieurs années. Et. si vous le voulez, 
on reparlera d'Ariane ... dans trois ou 
quatre ans. 

Jtao·Pitrrt Ptool 
ESPACE INFORMATION N" 1 7 - AVRIL 1€80- 17 



OBS ERVAT I ON N OCTURNE DANS LA SARTHE 
le 1 1 . 1 2 . 7 7 

PREAMBULE 

L ' enquête s uivante a été menée par un groupe de j eunes 
gens séri eux, de bon n i veau et peu enclins à la n afve té :  
l a  plupart de leurs investigation s  sur des obs ervati on s  

a permi s d ' ide nti fier l ' objet non reconnu p a r  le t émoi n .  
Dans l ' a f fa i re ici présentée , aucune s ol ut i on n ' a  été 

t rouvée . N ous s ommes fa ce à un cas typique d e  n on - i dent i fi é  
( autant par le témoin que par l e s  enquêteurs) . 

Toute foi s , ces de rni ers sont parfai tement con s ci ents 
qu ' i ls n ' ont pu obtenir le maximum de données capab les de 
mieux cerner l a  n a ture de l ' origine de ce tte v i s i on ,  pour 
les prin cipales rai s on s  s uivantes : 
- l ' inves tiga t i on a été menée di x-hui t moi s a p rès l ' évènement , 
- le témoin étai. t dans un é ta t  de grande f r ayeur qui l ' a  
poussé à s e  sauve r/ ce qui écourta s on obs erva t i  on . Ce n e  s on t  
don c que d e s  sens at i on s  qu ' i l  rapporte . 
- il n ' a pas é t é  procédé à une re constitut i on d a n s  des con ­
dit ions ident ique s ( obs curi té , et c , ) mai s  de j out· .  
- on ne peut écarte r l a  présen ce pos s i bld d ' une activité 
rel ative au chantier autorout i e r . 

Menée en mai 1 9 79 ,  l ' enqu� te a f ai t  l ' obj e t  de nombreux 
é change s  où j ' ai pu con s ta te r  l ' e s pr i t  ouve rt e t  obj e c t i f  
d e s  investigateurs pr�ts à t e n i r  compte de t ou t e s  l e s  rerr.ar­
ques . Ils ne font pas " leur chos e "  de ce tte a f f ai re et l ' o f­
frent mode s te me n t  à la cri tique et à 1 ' u s a ge des che rche urs 
de toutes te ndan ces . La p u b l i ca t i on ne s j g n i fi e  pas pour e u x  
l ' authen tifica ti on : u n  dossier sans s o l u t i on certaine n e  

'peut � tre f ermé . 
Son intérêt e s t  de montrer ce que des enquêteurs peu­

vent ti rer d ' une obs e rvati on courte et ancienne tout en se 
re fusant à l ui attribue r une origine précis e  compte- tenu 
des insuffi sance s  c i - de s s us s i gn a lées . Ce f a i s ant,  i ls 
re.spe ctent l ' espri t " SPEPSE " et mé ritent notre h ospi t a­
lité . 

Souh ai tons leur de pouvoi r  app liquer rapidement s ur 
une affaire plus i n tére s s ante ( et plus récente ) l es con­
naissances qu ' i l s  on t acqui ses l ors de ce coup d ' e s s ai . 

M .  !·10NNERIE 



LE DOS S I ER 

Obs e rvat i on n oct urn e  à l ' Es t  du Mans ( départeme n t  de l a  
S a rthe ) ve r s  2h . le 1 1  dé cembre 1 9 7 7 . 

Témo i n  : Mon s i e ur �1 i e rr y  DRON NE . 

- 6Enquite e f f e c t uée p a r  le Groupe de Re che rches 

Cot;mograph i q ue s  7 2 0 0 0  LE l'lANS : 

1� Résumé de l ' obs e rv a t i on 

2 )  'l'ran s cr i p t i on de l ' e n r e g i s trement 

3 )  Rapp e l s  des p r i n c i p a u x  f a cteurs d e  l ' ob s e rv a t i on 

4 )  E s t i ma t i on d e  l a  t a i l le du phé n omène 

5 )  Condi t i on s  mé téorologiques , r e n s e i gn e me n ts 
mé téo Le !�a n s  

6)  Remarques r e l a t i ve s  au témo i n  

7 )  Remarques re l a t i ve s  à l ' enquite 

8) Anne xe ph o t o g raph i q ue 

... 



1 )  RESU�E DE L 'OBSERVATION 
Après avo i r  'rendu vi s i te à une amie du Mans , le 
t émoi n c i r cu l a i t  à cyclomote ur e n tre Yvré l ' Evèque e t  
Champagné où i l  rés i de . 

I l  aperçut à envi ron cinq cen t s  mètres , une forme 
t ri ang u l a i re dont l a  cou leur é t a i t s imi l a i re à un feu 
a rri ère d ' automob i l e ; cet obj e t  s e  t r ouva i t  e n  s ta t i on 
p roche du s o l  ou semblant au s o l  dans un champ proche 
d ' un e  ferme . 

Con t i nuant dans s a  d i recti on , alors qu ' i l  n ' était p l us 
qu ' à  de ux cents mètres à peu près de ce phén omène , i l  
s ' arrêta pour mieux l ' observe r , s an s  s toppe r l e  moteur . 
I l  p û t  a l o rs rema rquer que " l ' ob j e t '' a v a i t  une tai l le 
s upérieure à c e l l e  d ' une aut omobi le norma le . 

S on a spe ct : t r i ang u l a i re ( qu ' i l  comp a r a  éga lement à 
un cône ) de va i t  mes urer à s a  b a s e  entre 10 e t  1 5  mètre s ; 
de couleur rouge ma is p l us a ccen tuée à cha cun des ang les ; 
i l  nota éga l emen t ,  q u ' un broui l la rd b l an c  assez l i mi t é  
e ng l oba i t  le phén omène .  

Après l ' avoir observé pendant une durée de 3 0 à 4 0  s ,  
approximativement , et s an s  avoi r perçu aucun bruit n i  
a ucune autre sensati on , que lque peu i mp re s s i onné , i l  
dé c i d a  de reprendre rapi deme n t  le cours de s on t r a j et 
v e r s  s on domici le . 

2)  TRA '<;CRIP'I'ION PE L ' ENREGrSTRENENT 
Témoi n  " C ' é ta i t  e n  décembre 1977 - j e  r even a i s  du 

Mans à moby le tte - i l  é t a i t 2 heures du matin­
après Yvré - l ' Evêque , j ' a i  p a s s é  l ' Hu i s ne s ur 
le pont de p ie rre , j ' a l l a i s  vers Champagné -
i l  y a un boi s - de l oi n ,  j ' a i  vu q ue c ' ét a i t  
une voi ture - c ' é t a i t  d e  couleur r ouge , e t ,  -
bon ,  en m ' approch a n t ,  j e  me s u i s  aperçu que ce 
n ' était pas une voi ture , c ' é tai t beaucoup plus 
gros . C ' é tai t la f o rme d ' un c�ne de très grandes 
d i me n s i ons de couleur r ouge - autour de ce truc, 
ç a  dégageai t comme un broui l lard b l an c  - , a l ors 
bon - j e me s u i s approché mai s  j e  n ' ai pas vou­
lu a l ler p l us près , j ' ai eu peur - j e  s u i &  parti , 
j ' aurais pas é té se u l ,  j e  croi ti que j ' auraj s 
été voi r  p lus près ma i s . . . . . .  • 

�uêteur 1 A comb ien vous ê t e s - v ous appr oché,  à peu· près ? 
� 
�-n !Jç; teyr 

Témoin 

Je ne s a i s  pas : 2 0 0  mè tre s p eut-êt re ! 
Ma i s  d ' abord vous l ' a vez ape rçu d ' oÙ ? 
de plus l o i n  ? 
J ' a i vu ça au mi n i mum de 5 0 0  mbtres avan t  
d ' arr i ve r  de s s us ; bon , c ' e s t  u n e  co l l i ne ,  
moL j ' é ta i s  e n  b a s  e t  c ' é t a .i t. p l us ha u t  
mai s a va n t  l e  s omme t  d e  cP. L t e  col l i ne ; 
c ' � tai t posé s u r  l �  s o l . 

. . .  / . . . 
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Enquêteur 

t:n tyêteur 

Témoi n 

Enquête ut. 
Témoin 

Enquêteur 

Témoin 
Enquê teur 

Témoin 

Enquêteur 

Témoin 

Enquêteur 

Témoin 

tnal!êtem:. 

Témoin 

�nguêteur 

La moby lette t ournai t  bien ? 
Oui , et au poi n t  de vue brui t ,  aucun s i  ce 
n ' est caché par le moteur de la moby let te . 

Vous n ' avez pas arrê té le moteur de l a  
mobylette ? 

Je me sui s a rrêté , ma i s  j e  n ' ai pas arrêté le 
moteur . 

t·la i s ,  vous a ve z  e u  pe ur  ? 
Oui , c ' étai t d ' une tai l le assez i mpre s s ionnan t e ,  
à pe u près comme une ma i s on ,  ç a  m ' a  donné cette 
impre s s i on là ; je vous dis à la base 10 à 1 5  
mètres . 

Avez -vous res s e n ti autre chose que l a  peur ? 

Non , rien . 

A quoi avez-vou s pensé ? 
Pas à grand chos e ,  j e  ne s ais pas • . .  

Ave z-vous une acuité vi s ue lle correcte ? 
Oui , oui , j e  ne cro i s  pas que ça soit mon 
imagination . Bon , par e xemple , ce qui m ' a 
é tonné , un feu arri ère de voiture . . •  autour 
ça é claire r ouge . Bon ,  là , l ' ob j et étai t 
rouge et autour i l  y a vait une lumièr e blanche . 

Comme une l umière arri ère de voiture ? 
Oui , mais c ' était pas un i forme ; bon , la 
forme du cône était plus bri llante à chaque 
coin . 

C ' est-à-dire aux angles ? 

Oui c ' e s t  ç a ,  moi n s  i ntense vers le cen t re et 
autour une lumi ère b lanche . 

Est-ce -que cette lumi nosité permettait d ' é c l ai rer 
le paysage aux a l en tours ? 

Non , non c ' é ta i t  très l i mit é ,  un genre de 
broui l l ard .  

C ' e s t- à -d i re l i mi té ,  ma is par rapport au cone : 
une mt nce ép a i s s eur ? 

Je ne s ais pas 2 mèt re s  a·ut our , peut-ê t re . . . . 

. . .  / . . .  

J.C 
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Enauêtaur Co broui llard anqloèait ce cône ave c la 
même forme ? 

Témoin c OUi , c ' est ça . 

EnQUêteur Que l temps fai sait-il ? 

Témoin Je me souviens plus très èien et puis mon · 
regard était surt out f i xé sur l ' obj et au sol . 
Je crois qu ' i l ne pleuva it pas ,  mais i l  
faisait sombre , pas d ' étoile vi s i ble , dans 
le cie l .  

Enquê teur : Etes-vous retourné s ur les lieux ? 

1 OUi , le lendemain,  j ' étais intrigué et j e  
voulais savoir s ' i l  y avait des traces comme 
ce lles dont on entend parler dans ces ca s - l à ,  
ma is i l  n ' y ava i t  rien,  même pas d e  matéri e l  
agricole ou autre • • . 

3 )  RAPPELS D$S Pi<INCIJ?,\UX r'P.Cl'EtJRS DE V OBSEHVi\ IO 1 

- Data 1 1/ 12/77 . 

- 2 heures/2 heures 30 légales ( s oit lh . 3 0 T . U . ) . 
- Direction : Az imut magnétique : 5 ° .  
- Cou leur rouge (voir couleur dans l e  s chéma 1/1 0 0 ,  

ainsi que croquis étab l i  par le t émoin)  • 

- Durée de l ' observation : 

Pha se 1 à phas e  2 1 environ 10 s econde s . 

Pha se 2 20 à 30 seconde s . 

- Alti tude proximité du s o l  ou au sol . 

- Dis tance environ 400 mè tres pour la phase 1 
et 2 0 0  pour la phase 2 .  

Dimens i ons : voir étude . 

Météo : ( voir rubrique ) • 

. . .  ; . . .  



4 )  ESTidATION PE LA TA!LLE DU PH EiNOMENE 

Al �����=�-�=!=��=�-!���-�=-!�_e;������-au���!�� 
le 0 5 . 0 5 . 79 

Di stance obj et-témoin D 
( re levée à la corde à nœuds ) 

- Hauteur estimée H 

- Longueur de la base L 
(es timée par le témoin) 

- Diamètre apparent : 
du point où le témoin d it se trouver ,  
i l  estime l ' objet comme mesurant 6 , 5  cm 
à bout de bras ( 6 4  cm mesurés) . 

1 89 m .  

6 m .  

1 0  rn à 

A partir  de ces données , on obtient a lors : 
6 5 cm . L = 1 8 9  rn x �  , so1t environ 19 mètres . 

B )  Données relevées le 1 2 . 0 5 . 79 

15 m .  

Simulation des différentes caractéris tiques mesurables 
du phénomène , à l ' ai de d ' enquêteurs placés sur le 
lieu de l ' observation : 

Di stance obj et-témoin 
( re levée au décamètre 
d ' arpenteur) 

D 1 9 7  m .  

Longueur estimée L 1 1 ,  B m .  
(par simulati on de _la position 
de l ' obj e t )  

Hauteur apparente 
(à bout de bra s )  

H -2 , 2 cm . 

- Hauteur calculée 

H 1 9 7  m 
2 ' 2 cm

, soit environ 6 , 7 7 m .  
6 4  cm 

- a "' ,5 . 1 0  l 
voir des s in . 

n 
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5 ) CQ!IOITI NS !lE:TE:ROJ.OCIOU!:;!i : RENSE GNf.t·IENTS �IE'I'FO l.F. f:li\t!S 

Du 10/1 2/77 à 2 2  heures au 1 1/ 1 2/7 7 à 1 heure et 7 heures 

Temps général couvert et pluvieux, plui e .  
( re levée 6 à B mm à 7 h .  l e  1 1/ 1 2/77 ) .  

Press ion : 1006 , 3  mb- 2 2  h et après 1 heure . 

Température 1 1 °  maxi . 

Vent : 4 à 6 rn/J , direction s ud-es t .  

Visibi lité 3 km nocturne . 

�ébulosité B/B . 

( Conditions astronomiques : le phénomène se  trouvant 
à proxi mi té du s o l  d ' après l es décl ara tions du témoi n ,  
nous ne  j ugeons pas uti le de faire une étude ast ronomique 
approfondie ) . 

6 )  nEW,ROU!':S PBLJ..TT'[ES AV 'l'P QI l' 

Nom DRONNE 

Prénom Th i erry 

Date de nais sance 2 3 . 0 9 . 5 9  

Lieu d e  n ai s s ance Champagné ( Sarthe) 

Situat i on actue l le :  Etudi ant en é le ctro-radi olog i e  
à Tours . 

Diplômes e t  n i veau !  Bac D et 3ème année éle ctro-
d ' étud ès radi ologie 

Situat i on de 
f ami lle 

Observation s  
- -- - - - - -- - - -

Cé libata ire . 

a)  santé phys ique e t  psychique : 

- Acuité vi sue l le n ormale 1 0 / 1 0  à chaque œ i l . 
- Légère di fficulté de prononc.i ation . 
- Aucune maladie �mport ante à ce j our . 

I nterven ti on chirurgi ca le à l ' âge de 10 moi s 
pour e xtraction d ' une aigui lle . 

- Pas de consultation pour troub le s · 
n e rveux ou psychologi ques . 



. • 

• 

b) Loi s irs : 

Pas de pass i on particulière ; cons acre beaucoup 
de temps à ses é tudes ; sorties et d i s tractions 
avec ami s de son àge . 

7) RENARQUES RELATIVES A L ' ENQUETE 

Lê t émoi n  était dans une condition physique 
normale , s an s f atigue apparente . Il n ' avait 
absorbé aucun a lcool ,  ni médi cament avant 
son observa t i on . 

b) ��!�������-�-!���������!�� : 

- Le témo i n  e f frayé par son observation emprunta 
une autre route pour gagner son do�ici le afin 
de passer au large de l ' ob j et . 

- Etat de nervos i t é  intense ; i l  a d ' ai l leurs 
réve i l lé toute sa fami l le pour leur faire part 
de sa curieuse observation . D ' après les décla­
rations de son père : " i l  était très excité; 
il a vu quelque chose sürement de b i z arre , 
puisque d ' habitude i l  sera i t  p lutôt d ' un 
tempérame nt calme " . Notons encore - i nsomnie 
pendan t la nui t  de l ' obs ervation . 

Quelques temps après , i l  f i t  à plus ieurs repri ses 
des cauche mars où de nombreux peti t s  obj ets 
s imi l a i res à la forme qu ' i l avai t vue s e  dirigeaient 
vers lui avec rapidité . 

c) Autres r echerches : 

�· 

Nous a vo n s  rendu vis ite à toutes les personnes qui , 
éventue l leme nt, auraient pÜ , étant donné leur proximi té 
des 1ieux, observer ce. phén omène . 

• 

Mons ieur RACINE, fermier et propr i éta i re du champ, n ' a 
rie n remarqué d ' anorma l dans son champ, par la suite 
( au moment de l ' observation , i l  dormai t) . 

Les a ut re s  personnes n ' ont rien vu • • .  

IS 

, 
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d) � -����de _!�ob����!9� {photos en a nnexe )  

L ' autoroute é ta i t  e n  construc tion { v o i r  photo, 
bord g auche a in s i  que plan ) et les d i vers 
poteaux et panneaux n ' exi s ta i en t  pas à cette 
époque . 

e )  Le s photos 2 4  x 3 6  ont été pri ses par le 
témoi n ,  centrées sur l ' emplaceme n t  s uppo s é  
du phénomène .  

f) Les ca lques ont é té éga lement réa l i s é s  pa r 
le témoin ; notons qu ' i l  a été que lque peu 
qêné par la p ré s ence des poteaux et di vers 
panneaux n ' e xi s tant pas à l ' époque de l ' ob­
servation . 

q) Les croqui s r eproduisant l ' objet n ' on t  pû 
ê tre e ffect ués avec des couleurs c orrectes . 

Ayis d.es enquêteurs : 
Malqré qu ' i l s o i t  touj ours d i ffi ci le d ' e s time r  l a  

fiab i l i té des témo ins , ( ce tte complexité é ta n t  accrue 
quand le témoin est unique), nous penson s ,  néanmoi ns , 
que Mons ieur Thierry DRONNE semble être un indi vidu " psy­
chologiquement" norma l .  ayant une a ttitude calme e t  
réfléch i e .  I l  nous parait h o r s  de questions qu ' i l a i t  pû 
imaginer gratui tement s on observation .  

Nous avons r endu vis i te à plusieurs repri ses à 
ce témoin pour comp lément d ' information ou diver s es s imu -
- lations s u r  le terra i n ;  i l  s ' es t  touj ours montré patient 
et conciliant lors de notre e nquête , s e  contentant de ré­
pondre à nos ques ti on s  e t  d ' e f fectue r  dive rses mes ure s pour 
l ' es timati on de la tai l le du phénomène . 

I l  n ' e s t  apparu aucune contradiction dans s e s  
déc larations . 

A propos de l ' é tude f a i te s ur l ' e s t"imat i on de l a  
tai l l e  du phén omène et compte t e nu de s a utres don n é e s  et 
déclar ations du témo i n , nous pouvons adme ttre l ' aj parénce 
d ' un vo l ume .  

Mons ieur BELLIER Domi nique 
Mons ieur CUBEAU Patr i ce 

Mons i eur LAFFORGU E Miche l 

Mon sieur LUX · Pierre 
Monsi eur S CHMID • Jean -C l aude 

• 
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Extra i t  du P . O . S . d ' YVRE-L ' E VEQUE é t a b l i  
e n  N o v e m b r e  1 978 

Z one p � r i ph é rique 2 bis 2 

Légend e : /// J /// 
- - - -

z one b o i s é e  

v o i e  d e  d égag e me n t  

Lieu d e  la pos i t ion d e  l ' ob j e t :  

- par c e l l e  n Q  I 2 5  du relevé c a d a s t ral 

- propr i é t a ir e : M .  RAC IN8 , Les R o chers , Yvré l ' Evéque , 

Donné e s : 

0= p os i t i on de l ' ob j e t  

T �  = p o s i t i o n  d u  t émoin lorsqu ' il v i t  l ' ob j e t  pour la 
pre miére f o i s  

T �  = pos it i o n  d u  t émo in lorsqu ' il f i t  halt e a pr é s  le p o n t  
enjambant l a  bre t e lle 

d i s tance OTA =4 3 5 m 

d i s tan c e  OT f, = 1 97m 

d is tance �Tt =4 20m 

angle Nord G é o . /dire c t i on OT i = 7 5 °  Est 

angle Nord G é o . /d ir e c t i on OT t = 5 °  E s t  
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Phot ographie 
( se report er 

du s i t e  d ' observat ion 
au c ommentaire p . 26 ) 



BULLE T I NS ou REVL�S 
= � = = = = = = = = = = = = = = � = �  

N o u s  r e c e v o n s  péri o d i q u e m e n t  e n  s e rv i c e  d e  p re s s e  : 

- A ESV , b u l l e t i n  de l ' A s s o c i a t i o n  d ' Etude sur l e s  S o uc o u p e s  
Vo la nt e s  - 4 0  rue Mig n et - 13100 - A IX-EN-PROVENC E .  

- A PPROCHE , rev ue t r i me st ri e l l e ,  � d i t é e  p a r  la S oc i é t é  V a r o i s e  
d ' E t ud •  d e s  Ph é n omè n e s  S pa t i a u x - B P  633 - 83053 - TOULON 
C('dex . 

- L rS Cl ll10 HQUES DE !J\ CLE U , p ub l i c a t i o n de l a  Comm i s s i on 
L u x embo u rg e o  s e  d' Et ude s U f o l ogi ques - B . P . n• 9 - B ELVA UX 
( G r a n d  Duc h é  de L u x e mb ourg ) .  

- COSA�CG /.',1\G. Z 1  ' E ,  revue m e n s u e l l e - r u e  d e  l ' I nt e nd a nt 1 64/6 
BP 1020 - IJ HUX ELLES ( B e l g i q u e ) . 

- C E RPT , revue Ch a ren t a i s e  b ime s t r i e l l e s u r  l e s  phé no�è n e s  
i n e x p l iq u ' s  pub l i ' e  p a r  l e  Ce nt r e d ' E t ud e s  et d e  Re c h er c h e s  
d e s  Ph, n omè n e s I nexpl i q ués - 5 1  r u e  St Pa l l a i s  - 17100 -
SAI NTES . 

C ent re N a t i o n  a 1 
- 18 a v e n u e  

- LF� EXT�\ -T EnRF5TRES , r e v u e  t ri me s t ri e l l e é d i t é e  p a r  l e 
Grol•pe d'Etudes des Ohj ets Spat i a u x  - S a i nt-Den i s - l e s -?.ecb a i s  
7ï510 - Rf.BA IS . 

- EMIGME , b u l l et i n  d e  la S oc i é t é  L a u s a n n o i s e  d ' Et u d e  d e s  Ph�­
omerH!s S pa t i a ux - c a s e  po s t a l e  3055 - CH 1 005 - LA LGA NNE 

( S u i s s e ) . 

- FACET TES , m e n s u e l  d e s  c uri e u x  et c h e r c h e u r s , B P  1 5 
952::!0 - HERB LA Y .  

org a ne d u  G r o u p t> me nt Uf o l og i que B u l l o i s  -
LA TOUR DE B RLN,E ( 5 UISSE ) .  

- l r JFO-OVNI , pub l i c <1 t i o n  d u  g ro u p e  03100 - M . J . c .  B P  401 
03107 - MONTLLX:ON C e de x .  

- INFORES Pi\CE , oq ane d ' e x pre s s i o n  de la Soc iété Belg�  d ' :ô tude 
des Phé no:�éne s S p<� ti il ux- 74 a ve nu� Paul Janson- 1070- B RuXE LLES 

L ' I NS OLI T E , b u l l e t i n  s e me s t ri e l  d e s  Al<'ATEUR.S D ' I NSOLITE -

[ P 11.16 - '11007 - /.\1\CON Cede x .  

- KRUPTOS , r e v u e  t r i m e s t ri e l l e  é d i t é e  p a r  l a  S 0c i é t é  pour 

l 'ELude et l ' I nve s t ig a t i on d e s P.hénomènes Pnra ll è l e s ­
B P  1 1 4  - 69643 - 0\ LUI RE C e de x .  

- LUMl EflES Dl\1-lS lA t UI T ,  rev ue m e n s u e l l e  é d i t é e  p a r  le G r ou­
peme nt International de Re c h e rc h e s  Lumi�re s dans la Nui t -
43400 - LE CHAMBON-S UR-LIGNON . 



- t.S. :- -+ , revue trime s tr i e l le du Cerc le Ly onna i s  Lumiéres d a n s  
h · J i  L- 1 1  b i s  rue C h a r l e s  Ri c h a rd- 69003- LYON 

- · ·  ï l.·, :: . . •. , _ 1 1 !: ,  h t- b d oma J a ire d e  l ' a c tua lité mystéri eu s e ,  
�� tu� Gd ll! �e - 75782 - PARIS . 

'r. I  11 3 ,  b u l leti n b im e s t ri e l  é d i t é  p a r  le Groupement Lan­
g ?.· . .  , o l s  de Rec h e rc h es Uf o l og i q u e s  - G i l� ert PEYRET - B l eu 

':> l i g r• , c  - 43000 - LE P UY .  

- CV��l  : •  FO 34 , b u l letin bime s t r i e l  é dité par le groupe ffiLMOS 
l. n J .  !ladi er - 34000 - MONTPE LLI ER. 

- Lf Pl !: � ;Q" c : -; C· l : r , rev u e  t rime s t ri e l l e  éditée p a r  l e  ComiU 
� . •  vcy.J n.i J ' fl u  J e s  et de Rec h er c h e s  Ufolog iqu e s  - 266 , q u a i  
Ch � " l � R vet  - 73000 - CHAMO F.RY. 

- . .  !'. · !.. I :  C'' T r i C . 1 Œl ,  b u l l et i n  é d i t é  par l e  Groupe Privé 
l' : o � f)·; i tl;'· :Lor,céhn - 1 5  rue G u i lb ert de Pixéréc o urt -
54000 - l lA I ICY . 

- �r:::·�t ! .. -.. h::5 1 '� -·L•.• ; J 'Jl lf.S , b u l l e t i n  t rimestriel édité par l e  
... r- •H•J •  · cr  L r :n·u �. L ,. <J ' Et ude s d e s  OVNI - route d e  B ét h une -
6'• l J  - L!:!. r::EJ' . •  

- l 'l ::t. • i  .; ,  rev u e  b ime s t ri e l l e 6 d i t é e  p a r  l e  Cerc l e  F r a n� a i s  
< : \  1 ,  e n  rc h e s  U f o l og i q u e s  - 8 P  n °  1 - 57601 - FORBACH C e de r. .  

b u l l e t i n  t rime stri e l d ' i nforma t i o n  U f o l og i q u e  
J ,  l i  :: "' . i nn Loc a l e  d ' Uf o log i e  d e  B u i s  l e s  B a ron i e s  -

�! 1 :.- l n t f o;- ! l EV E E , le Pont t:e u f  - 26170 - B UIS .,.LES -Q/;RONNI ES .  

- ' 'F<- .� , m a g 'l z i ne bime s t rie l d ' l nf or�o1 a t i o n  et de rec h e rc h e s  
� :. :.- 1 •  ·, ·-• , '/ , N , I . - B .  P .  53- DOLLA RD DES ORN.EA UX- QUEBEC- CA NA. D\  
} : '  .. 3 ..... h ·) 

- " . '  : • · :: · :  L\ • · r; ,  b u l l e t i n t r i me s t ri e l édi té r a r  l e  Grou­
; •. ' ' n.  ;J� . .  • ·(.. : . •_ :-c h e ct d ' Etude d u  Ph6 nomène OVNI - J . P .  T ?.c; �EC - 4 5  r u �  d u  S o n  Pa st e u r - 69001 - LYON , 

- : - : - : - : - : -



B I B L I O TH EQUE SPEPSE 

E t a t  de la b ib l i o th èqu e A l a  d a t e  d u  : 1 er aoû t 1 �0 
Les l ivres ma rqué s d ' un ( :t) so n t  a sso r t i s de c ond i t i on s  s pé c i a l e s  pour l e s  p :-ë t s . 

ASTRONOMIE : 

TITRE 

- L ' a stronomie popu l a i r e  (�)  
- Le s  gou f f re s  du Co smo s 
- V o i r  l ' un i v er s 

CO S'toLOG IE : 

- N os a n c ê t r e s  venus du C o s mos 
- Cen t m il l i ar d s d e  mon d e s  h ab i t é s  7 
- Les Géa n t s  ve nu s du c i el 

SCifNC��S -DI VERS : 

- L ' e s p r i t  ce t i n connu 
- Le nombre d ' o r  
- La magné tohyd r od yna m i quê 
- Le sec ond pr i n c i pe de la s c i e n c e  

d u  temps 

S C I EN CE S - CONNEX ES : 

- Les pouvoi r s  sec r e t s  de l ' homme 
- L ' occul t is me  
- A l a recherche d e  Br i d e y  Hu rphy 
- L ' � pnos e a ux fron t i è r e s  d u  

p a ranorma l 
- Les mir a cl es 

UFOLOG I E  : 

- Le proc è s  des sou c oupe s v o l an te s 

- L e  nouveau d é f i  d e s  OVNI S 
- La nouv� l l e vague d e s  s ou coupes 

vo l an te s 
- Le s so u c ou pe s vol an t e s  ont a t té r i  
- Le my the d e  l ' An t é chr i s t  
- J ' a i  é t é  l e  c o ba y e  d e s E . T .  
- l..n gr and e p e ur Ha r t i en n e  
- Le n œui g a r d i e n  
- L e  na u f r age des E . T .  
- Th e r e p o r t s  on Uni d e n  t i  f i ed 

f l y i n g s  ab j e c t s  ( An g la i s )  
- A l a  re che r che d e s  OVt·n 
- Les OVNI en URSS 
- Les so uc oupe s v o l a n t e s  
- Pré s e n ce d e s  E x t r a -te r re s t r e s  
- Les dos s ie rs d e s  OVNI 

D I V ER S : 

- Fa n t a s t ique î l e  de Pâques 
- Le l ivre des ma î t r e s  d u  Mo n d e  
- Le l ivre d ' E noch 
- Le l ivre du my s tère 

- Le  l ivre de l ' i nexpl i cab l e  

ED IT ION o u COLLECTIO!l 

F l a n�nar ion 
Livr e d e poche 
Payo t 

Ro te r t  La f fon t 
Dar gaud 
J 1 ai l u  

Alb i n  Mi che l 
Que s a i s- j e  7 

S e ui 1 

J ' a i  lu 
Ma r a b o u t  U 
J ' a i l u  
Ed . d u  Ro ch e r  

N" " pé c i a  1 Hi • tor ia 

Ed . Québ ec 
Fra n ce Empi r e  

fr ance E mp i r e  

J ' a i  l u  
A .  Hi c h  e l  
Ed . P r oma �u r  
N E R 
t"r . Emp i re 
N E R 
Ed . Amé r i c a i ne 

Ma r a bout 
Robe r t  La f fon t 
f r a n c e  to i & i rs 
Ro te r t  La C f  o n t  
Rob e r  t La f f  on t 

Rob e r t La f f on t  
Rober t Lof fon t 
Ro te r t  La f f on t  
France Loi s ir s  

Fra nce Loi a ir a  

Atrf UJR 

Cam i l l e  f l smma r i on 
!' .  Kah l e r  
M .  R o hr 

H .  Cha te la in 
D av id C .  H o l rr.� • 
B. Le Poer Trench 

J . E .  Charon 
H .  Cl ey e t - H ichaud 
C l a ud e  Th i n i o t  
Cos t a  d e  B e au r e g ar d  

Rob e r t  Toc q u e t 
J u l i en Tondr ia u 
M. Be r n s t e i n  
J . P .  Char.>br and 

C l aude Mac Du f f  
J C .  B o u r r e t  
J C . B our r e t 

L e s l i e  e t  Ada�ski 
Ma d es 
J .  Hi gu ières 
G .  Ba r th e l  e t  J . B r u cke r 
Th .  P i nv i d ic 
M .  �lonne r i e  
E d . J .  Ru rp e l t  

J . S c or na u x  e t C .  P i e n s  
L.'n liOB A.'iA 

J a c q u � s  r o t t i e r  
V o n  Dan i k cn 
Henry Dur r a n t  

F .  Ha z i ères 
R .  Ch a r ro ux 
F .  Ma z iè re s  
J .  Be rg i er -
Ge or ge s M .  Cal l èt 
J .  B ers i er -
et le gr oupe 1 1\FO 
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La S PEPSE ou S o o i d t 4  Par i s i e n ne d ' E tude d e a  Ph énoménea S pat iaux 
e t  Etr anges e s t un orga n i s me d e  r e c h e r che ama t eur s ans but lucrat if , 
apo l i t ique e t  non c onfe s s i onne l ,  d éc l a r é  c onfo rméme n t  � la l o i  du 
I e r  J u i l l e t  1 9 0 1  e t  au d é c r e t  du 1 6  AoOt 190 1 .  

S ES AS P IRAT IONS 
· - = - = - = - = - =r - = - :::1 

-Déve l o pp e r  e t  e nr i c h ir l e s  facul t é s i n t e l l e c tue l l e s  d e chaoun par 
l ' é tud e e t  la prat ique d e s s c ie n c e s expérimentales et appl i quée s ,  
plus pa r t icul i ér e me nt ax é e s  sur l ' e s pac e . 
-Etud i e r  la mani f e s ta t i o n  d �  phénoménes s pa t iaux et é trange s , e t  
prouv e r  l a  r é a l i t é  ou l ' i n e x i s t e n c e  d e  t e ls évbn e me nt s . 

S U.:GE S OC I AL 
a: - = - s - .:::: - = - = -

S PE PS E- D o ma ine de Montval- 6 ,  a ll ée S is l e y- 7 8 1 6 0 - MARLY LB ROI . 
T é l : 958 . 98 . 0 9 aprée 20h . 

BUR EAU 
e: - ::: - 2 -

Pr ée id e n  t 1 Q .  R I CHARD 
S e c r é t a i r e  1 R .  BONNA VENTURB 
Tr é s or i er 1 L .  DEME 1LLIERS 

A C T I V ITES 
· - = - :z - = - =  

Vice -Prés ident 1 J .  P. FR A'œOTJRG 
Ad j o int 1 R .  K 1 ELWAS S ER 
Ad j o int 1 F .  N AS S IB 

Ana l y s e  d e a  c onna i s s ances actue lles en mat i 4re d e  s c i e n c e  contempo­
r a i n e , é l a b o rat ion e t réal i s a t i on de pr o j e ts de r e c h e rche , réunions 
de r é fl e x i o n ,  e x pos é s , d ébat s ,  ve i ll é e s  d ' observa t i on du c iel , !ond e  
d o c u m e n t a ire , b ibl i o t h éque , pub l i c a t ion d ' un bulle t i n ,  e t o  • • • • • • •  

La r e c he r ch e  é t a n t  le !a i t  d ' une équipe , il a é t é  c r é 4  d eux grou pe s  
d e  t rava i l  o u  s e c t ions d ' é tud e s  e n l ia i s on c one tan t o  e t ,  e n  relat ion 
d i r e c t e  av e c  d e s  c o n s u l t a n t s  t e c h n i ques ou ns·a o c ia t i o .,. pourauivant 
les m�mes bu ta . 

S e c t i o n  UFO : s ' adre s s e r  à R .  DON NAVENTURE-Doma i n e  d e  Montval-
7 8 1 60-MAR LY L� ROI-

S e c t i on ASTRO a s ' adre s s e r  k J .  LB BRAZ - 1 20 boulevard d e  C l i chy-
7 5 0 1 8 - PAR IS-

P . S . Tout r ens e igne me nt sur d e man d e  é c r i t e . J o ind r e  o bl iga t o iremen t  
un t imbre pour la r é pons e . 
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